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INTRODUCTION 

La prophétesse de l’Eternel a dit : 

« La vérité seule nous protège contre l’erreur… Beaucoup dans l’Eglise 
considèrent comme acquis ce qu’ils comprennent et ce en quoi ils 
croient ; mais en réalité ils ne se rendent pas compte de leur propre 
faiblesse jusqu’à ce que survienne une controverse. » (God’s Amazing 
Grace, p. 30) 

Il y a environ un an et demi j’ai commencé à comprendre ce qu’elle 
voulait dire à travers cette déclaration. Le printemps était déjà bien 
avancé et je me rendais vers le Nord pour rendre visite à une amie 
proche. A mon arrivée et après avoir échangé les salutations elle a 
commencé à partager avec moi ses perplexités concernant l’une des 
doctrines les plus importantes de la chrétienté. Ses troubles se 
portaient sur le concept de la Trinité. Comment 3 personnes 
pouvaient-elles vraiment être un seul Dieu ? ‘La doctrine de la trinité 
est fausse,’ dit-elle. Ma réaction immédiate fut la frustration et la 
colère. En quoi cette doctrine pouvait-elle être fausse ? La Bible parle 
du Père, du Fils et du Saint-Esprit : N’est-cepas là une Trinité ? En 
dépit de mon évidente frustration elle m’invita à m’asseoir et à 
étudier les Ecritures ensemble. A contre cœur j’acceptais pensant en 
moi-même que j’allais remettre mon amie sur la bonne voie. 
Imaginez ma surprise lorsque le Seigneur commença à ouvrir mon 
esprit et à me faire comprendre des textes qui étaient jusqu’alors 
obscurs pour moi. Ma croyance que Dieu est une Trinité était-elle 
correcte ? La vérité ne doit-elle pas être logique ? Trois peuvent-ils 
vraiment être un ? 

Toutes les fois où j’avais essayé de faire comprendre Dieu à mes 
enfants revenaient à ma mémoire. Souvent j’allais au réfrigérateur 
pour en sortir une pomme. Puis je m’asseyais entre mes enfants et 
entreprenais de leur expliquer que Dieu était à l’image de cette 
pomme. Dieu c’était le nom de famille, ainsi la pomme dans son entier 
représentait Dieu. Le Père peut être représenté par le trognon, le Fils 
par la chair blanche et le Saint-Esprit par la peau. Je demandais alors 
à mes enfants s’ils avaient compris. Mais leur réponse était toujours 
la même. Ils me regardaient avec un air déconcerté et secouaient la 
tête en signe de ‘non’. Ma réponse aussi était toujours la même, ‘ce 
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n’est pas grave car personne ne comprend vraiment Dieu, Il est un 
mystère’. Maintenant je commençais à me poser des questions. Est-ce 
que Dieu était vraiment si mystérieux ? Comment peut-on servir Dieu 
si nous ne savons pas qui Il est ? Je devais absolument connaître les 
réponses au torrent de questions qui maintenant inondaient mon 
esprit. Ce jour-là fut pour Bob et moi le début d’une recherche qui 
nous apporta la joie la plus grande que l’on a jamais connue. Alors 
que nous nous efforcions de mettre de côté nos a priori nous 
commencions à rechercher dans les Ecritures qui est Dieu, et une 
grande joie envahit nos cœurs comme nous n’en n’avions pas connue 
auparavant. Le Dieu des cieux est devenu très réel pour nous et 
l’amour qu’il a manifesté en donnant Son Fils a rempli nos vies. 

Bob et moi souhaitons partager avec vous ce que nous avons 
découvert dans notre étude. Nous prions que vous découvriez la 
simple vérité sur Dieu telle qu’elle est révélée dans sa Sainte Parole. Il 
nous est dit : 

« Nous devons jour après jour étudier la Parole de Dieu avec diligence, 
pesant chaque pensée et comparant verset avec verset. Avec l’aide divine 
il nous faut former nos propres opinions pour lesquelles nous devrons 
répondre devant Dieu au jour du jugement. » (La tragédie des siècles, 
p. 598) 

Nous ne connaissions pas notre faiblesse jusqu'à ce que quelqu’un 
remette en question notre croyance. Bob et moi vous invitons à 
fouiller les Ecritures tel que vous ne l’avez jamais fait auparavant. 
Etudiez pour vous-même : éprouvez toute chose et comme les 
Béréens d’antan vérifiez que ‘ces choses sont bien vraies’. Que la 
compréhension de qui est Dieu remplisse votre cœur du plus profond 
sentiment de joie et de gratitude comme ce l’est pour nous ! Que Dieu 
bénisse votre recherche de la Vérité. 
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LA TRINITE 

En ce moment l’Eglise Adventiste a adopté la croyance de la trinité 
divine. Cependant peu d’adventistes ont conscience que cela n’était 
pas l’enseignement d’origine soutenu par l’Eglise sur Dieu. Je me suis 
rendue compte aussi que la plupart des membres d’église ne 
comprennent pas vraiment l’enseignement de la croyance en la 
trinité. Les citations suivantes sont extraites de notre livre doctrinal, 
‘Ce que croient les Adventistes du Septième Jour’. 

« L’Evangile de Jean révèle que la divinité consiste en Dieu le Père, Dieu 
le Fils et Dieu le Saint-Esprit, une union de trois personnes coéternelles 
ayant entre elles une relation unique et mystérieuse. » 
Il n’existe pas de barrière entre les personnes de la trinité. Toutes trois sont 
divines. Néanmoins elles partagent leurs qualités et leur puissance divines. 
Au sein des organisations humaines, l’autorité suprême repose sur une 
seule personne – un président, un roi ou un premier ministre. Pour la 
divinité, l’autorité suprême réside dans ses trois membres. » 
« Bien que la divinité ne soit pas une seule personne, Dieu est un dans ses 
desseins, son esprit et son caractère. Cette unicité n’occulte pas les 
personnalités distinctes du Père, du Fils et du Saint-Esprit. Pas plus que la 
séparation des personnes au sein de la divinité ne détruit le monothéisme 
de l’Ecriture, selon lequel le Père, le Fils et le Saint-Esprit sont un Dieu. » 
« Au sein de la divinité existe une relation fonctionnelle. Dieu ne répète pas 
une action sans nécessité. L’ordre est la première loi du ciel, et Dieu agit 
avec ordre. Cet ordre provient de l’unité existant à l’intérieur de la divinité 
et la préserve. Le Père semble en être la source, le Fils le médiateur et 
l’Esprit le réalisateur. » (‘Ce que croient les Adventistes…’ p. 31, 32) 

Ces quelques déclarations nous donnent une idée de 
l’enseignement de la doctrine de la Trinité. Nous y trouvons : 

3 êtres qui n’ont ni commencement ni fin 
3 êtres immortels 
3 êtres omnipotents, omniscients… 
3 êtres dignes d’adoration et de louanges 
3 êtres ayant chacun un rôle différent 

Si chacun des membres de la divinité est éternel, ils ont donc 
chacun existé à travers l’éternité comme trois personnes distinctes. 
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Ils doivent donc tous être du même âge. S’il est vrai qu’ils ont le même 
âge, alors les titres qu’ils possèdent ne sont que le reflet des rôles que 
chacun d’eux joue dans le plan du salut. Ces titres ne peuvent donc 
pas être pris au sens littéral. Par exemple, le Fils de Dieu, n’est pas 
réellement le Fils de Dieu mais simplement l’un des membres de la 
divinité prenant le rôle du Fils. L’ancien Frank Holbrook l’a expliqué 
ainsi, 

« On emploie le mot trinité pour représenter la doctrine chrétienne de 
Dieu… On peut donc déduire des Ecritures que lorsque la divinité a 
planifié le plan du salut a un certain moment de l’éternité, ils ont aussi pris 
certains rôles afin de remplir les provisions du plan. » (Signs of the 
Times, Juillet 1985) 

Les Ecritures nous enseignent sans cesse que Dieu a donné son Fils, 
mais la doctrine de la trinité nous enseigne que Jésus n’était pas 
réellement le fils de Dieu. Il était le membre de la divinité qui a pris le 
rôle du Fils. Celui qui croit en la trinité dirait que Jésus est le Fils de 
Dieu de par sa naissance à Bethléem. Les implications de la trinité 
nous amènent à dire que n’importe quel membre de la trinité aurait 
pu prendre le rôle du Fils. 

Voyons ce que dit J. R. Spangler : 

« Cela démontre pour moi l’interchangeabilité des membres de la 
divinité puisqu’ils ne font qu’un en but et en actions. » (Review & Herald, 
Oct. 21, 1971) 

Cela est en résumé l’enseignement de la doctrine de la trinité. Cet 
enseignement avait-il été établi dans les débuts de l’histoire de notre 
église ? La réponse est un ‘non’ incontestable. Le livre Issues, publié 
par l’Eglise, discutant la question des ministères indépendants 
déclare ce fait. Lire pages 45, 46, 437, 444. L’Eglise n’hésite pas à dire 
qu’elle n’était pas une église trinitaire à ses débuts. Cet 
enseignement est entré progressivement dans la foi dventiste : 

1928 – Livre de L.E. Froom ‘The coming of the comforter’ 
1931 – Première utilisation du concept de la trinité dans une 
profession de foi (non officielle) 
1955 – Prises de position avec les évangéliques en faveur de la 
trinité 
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1980 – Premier vote officiel sur la doctrine de la trinité en tant que 
point de notre déclaration de foi. 

Il est extrêmement intéressant de lire ce qui fut écrit dans la Revue 
Adventiste quelque temps après son vote à la Convention de Dallas 
en 1980. 

« Malgré le fait qu’aucun passage des Ecritures ne fasse formellement 
mention de la doctrine de la Trinité, celle-ci est supposée comme fait établi 
par les écrivains bibliques et mentionnée à plusieurs reprises. » 
« Ce n’est que par la foi que nous pouvons accepter l’existence de la 
Trinité. » (Revue Adventiste, vol.158, N° 31, p. 4) 

Y a-t-il une autre doctrine, qu’en tant qu’Adventistes du Septième 
Jour, nous tenons pour vérité et devons accepter par la foi ? Y a-t-il 
une autre doctrine parmi nos croyances qui n’est appuyée par aucun 
texte biblique ? Absolument pas ! Cela ne nous amène-t-il pas à nous 
demander si ces choses sont bien vraies ? Regardons de plus près à 
cette doctrine. 

L’Adventisme à ses débuts 
Il est bien connu qu’aucun des pères fondateurs de l’ Adventisme 
ne croyait en la Trinité. Ils s’exprimaient d’ailleurs en des termes très 
forts à l’encontre de cet enseignement. Parmi les plus connus, avec 
lesquels vous êtes peut-être familiers : E.J. Waggoner, Uriah Smith, 
A.T. Jones, James White, Joseph Bates, J.N. Andrews, J.N. 
Loughborough, R.F. Cottrell, A.J. Dennis et autres. Vous trouverez 
dans le livre Issues, à la page 437, la profession de foi de 1872. Vous 
verrez la grande différence entre ce qui était enseigné et ce que l’on 
enseigne aujourd’hui sur Dieu. (Voir l’appendice) 

Un article publié dans la revue Ministry il y a quelques années 
confirme le fait que l’Eglise reconnaît le désaccord des pionniers de 
l’Eglise avec cette doctrine. L’article cite : 

« La plupart des fondateurs de l’Eglise Adventiste ne pourraient pas 
joindre l’Eglise aujourd’hui s’ils devaient souscrire à ses croyances 
fondamentales. » 

« Plus précisément, la plupart ne pourraient pas accepter la croyance 
numéro deux sur la Trinité. » (Ministry magazine, Oct. 1993, p. 10) 
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L’article continue nommant certaines des différentes personnalités 
qui auraient fait objection. Étudions certains passages de nos pères 
fondateurs sur ce sujet. 

« La plus grande erreur de la réforme, c’est que les réformateurs aient 
cessé de réformer. S’ils avaient continué à aller de l’avant laissant 
jusqu’aux derniers vestiges de la papauté derrière eux, tels que 
l’immortalité de l’âme, le baptême par aspersion, la trinité et l’observation 
du dimanche, l’Eglise serait maintenant purifiée de ses erreurs non 
bibliques. » (James White, Review & Herald, Feb. 7, 1856) 

« La doctrine de la trinité fut établie dans l’Eglise lors du concile de 
Nicée en l’an 325 ap. JC. Cette doctrine détruit la personnalité de Dieu 
et de Son Fils Jésus-Christ notre Sauveur. Les mesures infâmes utilisées 
pour imposer cette doctrine dans l’Eglise, comme elles apparaissent sur les 
pages de l’histoire ecclésiastique, devraient faire rougir tout croyant en 
cette doctrine. » (J.N. Andrews, Review & Herald, March 6, 1855) 
« Les Ecritures abondent dans l’enseignement de la préexistence du Christ 
et de sa divinité, mais elles sont entièrement silencieuses en ce qui 
concerne la Trinité.» (J.H. Waggoner, The Atonement, p. 173) 
« Ainsi donc il est juste de dire que la doctrine de la trinité défigure 
l’expiation… » (J.N. Waggoner, The Atonement, p. 166) 

Lorsqu’il fut questionné sur la doctrine de la Trinité, frère 
Loughborough déclara : 

« Nous pourrions avancer nombre d’objections, mais par manque de 
place nous les limiterons au trois suivantes : 
1. C’est contraire au bon sens. 
2. C’est contraire aux Ecritures. 
3. Son origine est païenne et fabuleuse… Les preuves de la Trinité ne nous 
ramènent pas vers les Ecritures mais vers le trident des persans, avec pour 
déclaration que ‘par cela ils ont pour but d’enseigner l’idée de la trinité, et 
que s’ils avaient la doctrine de la trinité c’est qu’ils devaient l’avoir reçue 
par tradition du peuple de Dieu. Mais ce ne sont que des suppositions car il 
est certain que l’Eglise juive n’avait pas une telle doctrine. Mr. 
Summerbell déclara : « Un de mes amis, présent dans une synagogue juive 
de New York, demanda une explication du mot ‘Elohim’. Un homme 
d’église également présent, croyant en la trinité, répondit : ‘Cela fait 
référence aux 3 personnes de la Trinité.’ Alors un juif s’avança et lui dit 
qu’il ne devait surtout pas mentionner ce mot ou il serait obligé de 
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quitter la maison ; parce qu’il n’était pas permis de mentionner dans la 
synagogue le nom d’une quelconque divinité étrangère. » (Review & 
Herald, Nov. 5, 1861) 
« Il n’est pas logique de dire que trois sont un et un sont trois, ni même, 
comme certains l’expriment, d’appeler Dieu ‘le Dieu Trin’ ou bien ‘le Dieu 
trois en un’. Si le Père, le Fils et le Saint-Esprit sont chacun Dieu, alors il y 
a trois dieux ; puisque trois fois un ne fait pas un, mais trois. » (J.N. 
Loughbourough, Review & Herald, Nov.5, 1861) 

« S’en tenir à la doctrine de la trinité ne relève pas de la mauvaise intention 
mais de l’intoxication par ce vin qu’ont bu toutes les nations. Il ne va 
pas en sa faveur le fait que ce soit l’une des principales doctrines, si ce n’est 
la principale, qui ait élevé l’évêque de Rome à la position de pape. » (R.F. 
Cottrell, Review & Herald, July 6, 1869) 

« Les Adventistes du Septième Jour prétendent accepter la Parole de Dieu 
comme autorité suprême, être ‘sortis de Babylone’, et avoir renoncé aux 
vaines traditions de Rome. Si nous retournions vers l’immortalité de l’âme, 
le purgatoire, le tourment éternel et le repos du dimanche, ne serait-ce pas 
là une apostasie ? Par conséquent, si nous ne faisons pas cas de ces 
doctrines secondaires et mineures et acceptons et enseignons la doctrine 
de la Trinité, racine principale du romanisme, et enseignons que le Fils 
de Dieu n’est pas mort, même si nos paroles semblent spirituelles, n’est-ce 
pas rien de moins que l’apostasie et même l’Oméga de l’apostasie ? 
‘Merci Seigneur pour l’Esprit de Prophétie !’ 

Dans l’une des copies imprimées du sermon de frère Prescott je 
remarquais qu’il faisait abondamment référence aux écrits de pasteurs 
d’autres églises qui observent le dimanche. S’il lisait plus l’Esprit de 
prophétie et moins des enseignements des pasteurs populaires du dimanche, 
s’il acceptait avec une foi d’enfant les enseignements du témoignage de 
Jésus il ne commettrait pas l’erreur d’enseigner la doctrine païenne de la 
Trinité… » (1939 Lettre de J. S. Washburn en réponse à un article de frère 
Prescott) 

Il est très intéressant de remarquer que frère Prescott faisait 
référence à des prédicateurs qui observent le Dimanche pour 
appuyer la doctrine de la Trinité. Frère Washburn trouvait cela 
étrange. Il fit remarquer par la suite que l’Esprit de Prophétie était très 
clair à ce sujet. L’ancien L.E. Froom, certainement l’un des principaux 
partisans de la doctrine de la Trinité dans l’Adventisme, déclare qu’en 
écrivant son livre sur ce sujet il a dû prendre ses informations des 
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prédicateurs qui observent le Dimanche. Est-ce là que le peuple de 
Dieu doit se diriger pour trouver ses réponses ? 

Comme vous l’avez remarqué, la plupart des pères fondateurs du 
grand mouvement Adventiste avaient beaucoup de difficultés avec 
l’enseignement de la ‘Trinité’. Pourquoi la plupart avaient-ils des 
difficultés avec cet enseignement ? La réponse se trouve d’abord dans 
l’histoire autour de l’introduction de cette doctrine dans la chrétienté. 
La Trinité fut acceptée comme doctrine au Concile de Nicée en 325 
ap. JC. Or c’est lors de ce même concile que fut accepté dans la 
chrétienté le dimanche comme jour saint. Le sujet du Saint-Esprit 
continua d’évoluer jusqu’à la compréhension actuelle, qui fut 
acceptée en 381 ap. JC. Le fait que l’Eglise Catholique Romaine fait 
de l’enseignement de la Trinité le fondement de ses croyances suffit 
à le rendre douteux. 

« Le mystère de la Trinité est la doctrine centrale de la foi catholique. 
Elle est la base de tous les autres enseignements de l’Eglise. » 
(Handbook for today’s Catholic, p. 11) 

Quels sont les enseignements de la foi Catholique qui trouvent 
leurs racines dans la doctrine de la Trinité ? Brièvement l’on peut 
mentionner : la nature immortelle de l’âme, la sainteté du 
Dimanche, la tradition à la place de la Bible, le purgatoire, l’enfer 
éternel, la messe, la prière pour les saints, l’infaillibilité du pape, 
l’immaculée conception ainsi que l’autorité du prêtre à pardonner 
les péchés. Tout cela doit nous amener à nous poser de sérieuses 
questions. Est-il possible que la doctrine de base de telles erreurs 
soit correcte ? 

Questions ? 
« Ainsi, quiconque entend de moi ces paroles et les met en pratique sera 
semblable à un homme prudent qui a bâti sa maison sur le roc. La pluie est 
tombée, les torrents sont venus, les vents ont soufflé et se sont portés sur 
cette maison : elle n’est pas tombée car elle était fondée sur le roc. Mais 
quiconque entend de moi ces paroles et ne les met pas en pratique sera 
semblable à un homme insensé qui a bâti sa maison sur le sable. La pluie 
est tombée, les torrents sont venus, les vents ont soufflé et se sont abattus 
sur cette maison : elle est tombée et sa ruine a été grande. » Matthieu 
7 : 24-27 
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1. Le texte cité ci-dessus met en lumière un principe vital du 
christianisme. Il nous assure que si nous construisons sur le solide 
fondement de la foi, tel qu’il est en Jésus-Christ, la maison tiendra 
debout. Mais si nous construisons sur le sable de l’erreur, la maison 
s’effondrera. Avec cela en tête étudions ensemble le dilemme 
suivant : 

A. L’Eglise Catholique Romaine a pris pour enseignement sur 
Dieu, la ‘pure’ doctrine de la Trinité, sur laquelle elle base tous ses 
autres fondements. Elle a ensuite construit sur ce fondement un 
système blasphématoire d’adoration que nous identifions 
comme le système de l’Antichrist. Cela est-il possible ? 

B. Nous disons ensuite que l’Eglise du reste que Dieu a fait 
naître a commencé sa mission avec une vision fausse et hérétique 
de Dieu (Un seul Dieu duquel est sorti un Fils et qui partagent le 
même Esprit) et que sur ce faux fondement fut construit un 
véritable système d’adoration. Cela est-il possible ? 

Posons-nous la question : Cela a-t-il du sens ? Cela s’accorde-t-il avec 
les principes clairs de la Bible ? Serait-il possible que nos premiers 
pionniers avaient une compréhension correcte de la divinité et ont 
construit tout le reste sur cette base solide ? Comment pouvaient-ils 
être le peuple du reste si, selon nos vues d’aujourd’hui, ils avaient si 
mal interprété la doctrine centrale de la foi chrétienne ? Comment 
pouvaient-ils appeler les gens à sortir de Babylone s’ils étaient eux-
mêmes si profondément dans l’erreur ? 

2. Si les premiers adventistes possédaient une vision hérétique de 
Dieu, pourquoi la prophétesse ne les aurait-elle jamais repris sur 
leur croyance à ce sujet ? Le mari d’Ellen White était fortement 
antitrinitaire. Certains ont dit qu’il avait changé d’avis sur ce sujet 
avant sa mort mais lisons ce que dit Russell Holt : 

« Il semblerait que par sa propre plume, depuis son affiliation spirituelle 
avec la Christian Connection jusqu’à sa mort, à l’âge de 60 ans, James 
White ait opposé la Trinité sur la base à la fois de la logique et des 
Ecritures, tout en ayant un concept très clair de la position exaltée du 
Christ et de sa divinité. On aboutit à une conclusion étrange de par le fait 
de son unique position et de sa relation spéciale avec la messagère du 
seigneur, qui s’avère être sa femme. Elle devait certainement connaître 
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sa pensée sur ce sujet. L’a-t-elle soutenu ? Si ce n’est pas le cas, 
pourquoi a-t-il continué dans cette position ? A-t-elle simplement 
refusé de le corriger ? Pourquoi ? » (Old Paths, vol. 3, vol. N° 11 
commentaires de Russell Holt) 

Il est très surprenant que la servante de Dieu n’ait pas repris son mari 
sur un enseignement aussi fondamental, si elle pensait qu’il avait tort. 
La réponse serait-elle qu’elle était en parfait accord avec lui et qu’il 
n’y avait donc aucun besoin de le corriger ? 

3. Comment se fait-il que ni la Bible, ni Ellen White dans ses écrits 
n’utilisent le terme ‘Trinité’ ? 

4. Pourquoi est-ce que dans L’histoire de la rédemption, Patriarches et 
Prophètes et La Tragédie des Siècles (surtout le chapitre ‘L’origine du 
mal’) et partout ailleurs où elle a écrit sur la préexistence du Christ 
dans le ciel, fait-elle mention de Christ comme étant ‘le précieux Fils 
de Dieu’, ou ‘le Fils bien-aimé’, ou bien ‘le Fils engendré’ ? S’Il n’était 
pas véritablement un Fils dans le ciel, mais seulement un Fils en vertu 
de sa naissance à Bethléem, comme le disent certains trinitaires, 
pourquoi l’appelle-t-elle le Fils avant son incarnation ? 

5. Pourquoi à chaque fois qu’Ellen White parle des plans de la 
création, de la rébellion qui a eu lieu dans le ciel, et de la chute de 
Lucifer ne fait-elle jamais mention de la présence du Saint-Esprit ? 
Est-il possible que le Saint-Esprit ne soit pas une personne distincte 
du Père et du Fils ? 

6. Pourquoi Lucifer est-il devenu jaloux ? Si Jésus est le Dieu Eternel 
pourquoi aurait-il mis en question Son autorité ? Il nous est dit que 
c’est l’autorité du Fils qui fut mise en question non pas celle du Père. 

7. Pourquoi les Ecritures ne nous demandent nulle part de rendre 
un culte ou bien de prier au Saint-Esprit, s’il est Dieu ? Pourquoi les 
Ecritures et l’Esprit de Prophétie nous enseignent-ils qu’il n’y a que 
deux êtres dignes d’adoration et de louanges, le Père et le Fils ? 

8. Est-ce que le Fils de Dieu est vraiment venu pour mourir comme 
l’enseignent les Ecritures, ou bien est-ce le Dieu jouant le rôle du Fils 
qui est venu ? S’ils ont véritablement pris des rôles comme 
l’enseignent les trinitaires, ou est donc la preuve de cela dans la Bible 
et dans l’Esprit de Prophétie ? 
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9. Nous, en tant qu’Adventistes du Septième Jour, sommes les 
premiers à déclarer au monde que les doctrines ne changent pas. 
Nous avons souvent cité Ellen White à ce sujet, ‘Ne retirez pas un 
pilier !’ Mais en réalité un pilier a été enlevé ! En 1872 nous n’étions 
pas une église trinitaire. En 1931 nos croyances non officielles 
étaient tintées de trinitarisme. ‘Qui est Dieu’ est-il un pilier ? Dans 
Messages Choisis vol.1 ch. 24 et 25, en relation avec l’Alpha et 
l’Oméga, il nous est constamment rappelé de ne pas abandonner la 
plateforme sur laquelle nous nous sommes tenus ces 50 dernières 
années. (Ecrit aux alentours de 1903) La question est : Avons-nous 
quitté la plateforme ? 

Ce sont des questions primordiales auxquelles il nous faut 
répondre. Alors que nous creusons dans l’étude de la divinité, nous 
allons utiliser 3 témoins : La Bible, car tous nos enseignements 
doivent être fondés et enracinés dans les Saintes Ecritures ; l’ Esprit 
de Prophétie, car Dieu nous a donné une ‘lumière moindre’ dont le 
rôle est de nous diriger vers les Ecritures ; et les premiers pionniers 
adventistes, car Dieu a appelé ces hommes hors de Babylone afin de 
les utiliser pour former son Eglise du reste. 

Rappelons-nous que lorsque nous étudions un sujet quelconque, il 
nous faut observer les preuves avec honnêteté et objectivité. Il est très 
facile de trouver des passages dans les Ecritures et l’Esprit de 
Prophétie qui ‘soutiennent’ mon opinion personnelle. Cependant il 
est sage de collecter le plus d’informations possible sur le sujet et 
ensuite de tirer notre conclusion. On trouvera des textes bibliques et 
des passages de l’Esprit de Prophétie qui semblent en apparence 
contradictoires, mais je suis convaincu que lorsque nous regardons à 
l’ensemble des informations, une parfaite chaîne de vérités apparaît 
devant nous. Sans le moindre doute je crois que la Bible ; l’Esprit 
de Prophétie et les pionniers adventistes étaient en harmonie sur la 
doctrine de Dieu. 
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UN DIEU 

Lorsque notre Dieu Tout Puissant avait libéré les Israélites de 
l’esclavage, les avait fait traverser la Mer Rouge et les avait amenés 
au pied du Mont Sinaï, il dit au peuple de se sanctifier car Il avait un 
message très important à leur révéler. C’est à ce moment-là que Moïse 
monta au sommet du Mont Sinaï afin de recevoir des instructions 
pour le peuple de Dieu. Nous lisons dans (Exode 20 : 1-3) « Alors Dieu 
prononça toutes ces paroles en disant : Je suis l’Eternel, ton Dieu qui t’ai fait 
sortir du pays d’Égypte, de la maison de servitude. Tu n’auras pas d’autres 
dieux devant ma face. » Israël venait juste d’être délivré d’une terre 
où l’on adorait plusieurs dieux, alors Il voulait immédiatement leur 
rappeler qu’il n’y a qu’un seul vrai Dieu. 

Pendant le séjour d’Israël dans le désert il semble que Dieu n’a eu 
de cesse de leur faire comprendre ce point vital. Lorsque les Israélites 
étaient sur le point d’entrer dans la terre promise, Dieu leur rappela 
cette vérité à plusieurs reprises. « Tu as donc été éclairé, pour reconnaître 
que l’Eternel est Dieu, qu’il n’y en a point d’autre que Lui. » 
(Deutéronome 4 : 35) Par la suite lorsque Moïse fait part au peuple 
d’Israël de l’ordre de Dieu de conquérir Canaan, Il dit : « Écoute, 
Israël ! L’Eternel, notre Dieu, l’Eternel est un. » (Deutéronome 6 : 4) Il 
semble que le Seigneur était profondément préoccupé par l’idée de 
dieux multiples, au point où Il n’eut de cesse de rafraîchir la mémoire 
du peuple à ce sujet afin qu’il ne tombe pas dans l’erreur de 
l’adoration de plusieurs dieux. Dans l’esprit du Juif, encore 
aujourd’hui, il n’y a qu’Un Dieu. Le concept d’un Dieu composé de 
trois individus leur était étrange. 

Dans d’autres passages nous lisons : 

Marc 12 : 28-32 « …Quel est le premier de tous les commandements ? 
Jésus répondit : Voici le premier : Écoute Israël, le Seigneur, notre Dieu, 
le Seigneur est un, et tu aimeras le Seigneur ton Dieu, de tout ton cœur, de 
toute ton âme, de toute ta pensée et de toute ta force…. Le scribe lui dit : 
Bien maître, tu as dit avec vérité que Dieu est unique et qu’il n’y en a 
pas d’autre que lui. » 
1 Corinthiens 8 : 6 « néanmoins pour nous, il n’y a qu’un seul Dieu, le 
Père, de qui viennent toutes choses, et pour qui nous sommes, et un seul 
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Seigneur Jésus-Christ, par qui sont toutes choses et par qui nous 
sommes. » 
Ephésiens 4 : 6 « un seul Dieu et Père de tous, qui est au-dessus de tous, 
parmi tous et en tous. » 
1 Timothée 2 : 5 « Car il n’y a qu’un seul Dieu, et aussi un seul médiateur 
entre Dieu et les hommes, le Christ Jésus homme, » 

Paul exprime dans ce verset sa croyance en un seul Dieu, le Père. Il 
dit que c’est à travers le Père que toute chose existe. Il dit aussi que 
nous n’avons qu’un seul Seigneur, Jésus, notre médiateur entre le 
Père et l’homme pécheur. 

Jean 17 : 3 « Or la vie éternelle, c’est qu’ils te connaissent, toi le seul vrai 
Dieu, et celui que tu as envoyé, Jésus-Christ. » 

Jésus lui-même a déclaré qu’il n’y a qu’un seul Dieu, le Père. La vie 
éternelle c’est connaître le vrai Dieu, le Père, et Jésus que le Père a 
envoyé. 

Jacques 2 : 19 « Tu crois qu’il y a un seul Dieu, tu fais bien ; les démons 
le croient aussi et ils tremblent. » 

Les Ecritures enseignent qu’il n’y a qu’un seul Dieu, le Père. Nulle 
part dans les Ecritures il est dit que ce Dieu unique est composé de 
trois individus. Les trinitaires disent qu’il y a ‘un Dieu ; Père, Fils et 
Saint-Esprit’. Les Ecritures disent qu’il n’y a qu’ ‘un Dieu, le Père’. 

Que pensaient nos pionniers adventistes à ce sujet ? 

‘Nous sommes conscients des paroles de Paul « néanmoins pour nous, il 
n’y a qu’un seul Dieu, le Père, de qui viennent toutes choses, et pour qui 
nous sommes, et un seul Seigneur, Jésus-Christ, par qui sont toutes choses 
et par qui nous sommes. » (1 Cor. 8 : 6) ; comme nous l’avons déjà 
mentionné, c’est par lui que Dieu a créé les mondes. Ultimement toutes 
choses viennent de Dieu, le Père ; même le Christ vient du Père… »’ 
(E.J. Waggoner, Christ and His Righteousness, p. 19) 
« Et aussi parlant de l’apparition de Jésus-Christ, la parole déclare : « que 
manifestera en son temps le bienheureux et seul souverain, le Roi des rois 
et le Seigneur des seigneurs, qui seul possède l’immortalité, qui habite une 
lumière inaccessible, que nul homme n’a vu, ni ne peut voir: à lui, 
l’honneur et puissance éternelle ! Amen ! » (1 Timothée 6 : 15, 16) Christ 
a révélé cette immortalité… 
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Maintenant que nous devons rechercher cette immortalité, et puisque 
seul Dieu la possède, et puisque seul le Christ l’a révélé, il va de pair 
qu’il nous faut rechercher cette immortalité auprès de Dieu à travers 
le Christ. » (A.T. Jones, Bible Questions and Answers Concerning Man, 
par. 4, 6) 

Il est important de noter que ces 2 passages, typiques des croyances 
de nos pères fondateurs, sont tirés des présentations des anciens Jones 
et Waggoner de 1888. Vous souvenez-vous qu’ils ont présenté les 
message de la justice par la foi à notre peuple. Ellen White dit que ces 
hommes avaient présenté au peuple un message de la part de Dieu. 
Ces hommes auraient-ils pu donner un tel message s’ils avaient une 
conception erronée de Dieu ? Si leur compréhension de Dieu était 
si dégradante la Servante du Seigneur aurait-elle encouragé le 
peuple à écouter le message venant de Dieu à travers eux ? 

Ellen White dit : 

« Qu’ils remercient Dieu pour sa grande miséricorde et qu’ils soient tendre 
les uns envers les autres. Ils ont un Dieu et un Sauveur ; et un Esprit – 
l’Esprit de Christ – qui va amener l’unité dans leurs rangs. » (Testimonies 
vol. 9, p. 189) 
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LE FILS DE DIEU 

S’il n’y a qu’un seul Dieu, le Père, ‘par qui sont toutes choses’, comme 
l’enseignent les Ecritures, alors qui est Jésus ? Quelle est sa relation 
avec le Père ? Est-il divin ou bien est-il un être inférieur comme 
l’enseignent certains ? Alors que nous étudions les preuves, nous ne 
pourrons que conclure que Jésus est le Fils unique de Dieu. Il est 
divin. Jésus a hérité du Père toutes choses : Ses noms, Sa Puissance, 
toute autorité et est vraiment digne de notre adoration et de nos 
louanges ! 

Jean 3 : 16 « Car Dieu a tant aimé le monde qu’Il a donné son Fils unique, 
afin que quiconque croit en lui ne périsse pas, mais qu’il ait la vie 
éternelle. » 
1 Jean 4 : 9 « Voici comment l’amour de Dieu a été manifesté envers nous : 
Dieu a envoyé son Fils unique dans le monde afin que nous vivions par 
lui. » 
Jean 1 : 14 « La Parole a été faite chair et elle a habité parmi nous, pleine 
de grâce et de vérité ; et nous avons contemplé sa gloire, une gloire comme 
celle du Fils unique venu du Père. » 

Notons : Dieu a envoyé le seul Fils qu’il possédait. Il n’est pas dit que 
Jésus est devenu le Fils unique du Père lors de sa naissance sur terre. 
Il était le Fils unique qui fut envoyé. 

Unique : « monogenes » signifie ‘seul né’ – d’après certains lexiques, 
il veut dire unique, c’est pourquoi les trinitaires disent qu’il fait 
référence à sa naissance à Bethléem. Cependant, il faut nous rappeler 
que le mot unique est utilisé pour décrire l’existence du Fils dans le 
ciel avant même qu’Il ne vienne sur cette terre. Ellen White aussi 
nomme Jésus le Fils unique avant sa naissance à Bethléem. Son 
existence est unique puisqu’il est le seul Fils de Dieu. 

Jean 8 : 42 « Jésus leur dit : Si Dieu était votre père, vous m’aimeriez, car 
c’est de Dieu que je suis sorti et que je viens ; je ne suis pas venu de moi-
même ; mais c’est lui qui m’a envoyé. » 

Remarque : Jésus est sorti de Dieu et vient de Dieu – deux actions 
différentes. 

Qu’est-ce que les disciples disaient de Jésus ? 
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Matthieu 14 : 33 « Ceux qui étaient dans la barque se prosternèrent devant 
Jésus et dirent : Tu es véritablement le Fils de Dieu. » 
Jean 6 : 69 « Et nous avons cru, et nous avons connu que c’est toi le Christ, 
le Saint de Dieu. » 
Jean 11 : 27 « Elle lui dit : Oui, Seigneur, je crois que tu es le Christ, le 
Fils de Dieu, celui qui vient dans le monde. » 

Qui les anges disaient-ils que Jésus est ? 

Matthieu 8 : 29 « Ils lui crièrent : Que veux-tu de nous, Fils de Dieu ? Es-
tu venu ici pour nous tourmenter avant le temps ? » 

Que déclare Jésus à propos de lui-même ? 

Jean 10 : 36 « à celui que le Père a sanctifié et envoyé dans le monde, vous 
dites : Tu blasphèmes ! Parce que j’ai dit : Je suis le Fils de Dieu ! » 

Il y a une multitude d’autres textes qui déclarent que Jésus était le Fils 
de Dieu. Aucun de ces textes veut dire qu’Il était Fils de Dieu 
seulement part sa naissance à Bethléem. 

Luc 22 : 70 / Jean 11 : 4 / Jean 3 : 18 / Jean 5 : 25 
Actes 8 : 37 / Romains 1 : 4 / Gal. 2 : 20 / Eph. 4 : 10-13 
1 Jean 3 : 8 / 1 Jean 4 : 15 / Jean 1 : 34 / Marc 3 : 11 
1 Jean 5 : 10, 13, 20 

Les Ecritures sont claires. Jésus est le Fils de Dieu et non pas un 
membre de la divinité qui joue le rôle du Fils comme l’enseigne la 
Trinité. Dire que Jésus fut nommé le Fils par anticipation de sa future 
naissance à Bethléem, comme le font les trinitaires, c’est de la 
conjecture et nullement soutenu par les Ecritures. 

C’est parce que Jésus est le Fils de Dieu que tout lui fut soumis par le 
Père. 

Hébreux 1 : 1-3 «… Dieu nous a parlé par le Fils en ces jours qui sont les 
derniers. Il l’a établi héritier de toutes choses, et c’est par lui qu’il a fait 
les mondes. Ce Fils qui est le rayonnement de sa gloire et l’expression de 
son être, soutient toutes choses par sa parole puissante ; après avoir 
accompli la purification des péchés, il s’est assis à la droite de la majesté 
divine dans les lieux très hauts. » 

Remarque : C’est par héritage que tout lui fut soumis. 
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Christ était l’expression du Père – il était exactement comme lui, une 
copie conforme. C’est pour cela que Jésus pouvait dire, « Celui qui m’a 
vu a vu le Père. » (Jean 14 : 9) 

Jean 5 : 26 « En effet comme le Père a la vie en lui-même, ainsi il a donné 
au Fils d’avoir la vie en lui-même. » 

Les Ecritures enseignent que Jésus a reçu par héritage toutes choses 
du Père. Les premiers pionniers adventistes croyaient que Dieu avait 
accordé toute autorité et puissance à son Fils. Il était l’expression 
même du Père, exactement comme lui. Jésus est le seul Fils que Dieu 
ait eu, ainsi il fut l’héritier de tout ce que Dieu possédait : Sa puissance 
et Son autorité, Son nom, sa divinité. Tout ce que possédait le Père 
devait appartenir au Fils. Jésus était vraiment divin. Nos pères 
fondateurs ne croyaient pas que le Christ était un être créé, mais un 
Fils engendré du Père. 

Remarquons que Salomon avait la connaissance d’un Fils avant que 
Jésus ne vienne sur la terre : 

Proverbes 30 : 4 « Qui est monté au ciel, et qui en est descend ?... Quel est 
son nom et quel est le nom de son Fils, si tu le sais ? » 
Proverbes 8 : 22-25 « L’Eternel me possédait au commencement de ses 
activités, …J’ai été établie depuis l’éternité, dès le commencement, avant 
l’origine de la terre. J’ai été enfantée lorsqu’il n’y avait point d’abîmes… 
Avant les collines j’ai été enfantée. » 

Beaucoup pensent que ces versets ne font pas référence au Christ, 
mais à la sagesse (utilisé dans un sens allégorique). Cependant Ellen 
White dit qu’ils font référence en fait à Jésus. 

« La Parole, c’est-à-dire le Fils unique de Dieu, n’est qu’un avec le Père 
éternel : un par sa nature, un par son caractère, un dans ses desseins. Il est 
le seul Être qui puisse entrer dans tous ses conseils et partager toutes ses 
pensées… Il le déclare de lui-même : ‘Moi, la Sagesse, … L’Eternel 
m’avait auprès de lui quand il commença son œuvre, avant même ses 
créations les plus anciennes. J’ai été formé dès l’éternité, dès le 
commencement, dès l’origine de la terre… Quand il posait les fondements 
de la terre, j’étais auprès de lui, son ouvrière. J’étais ses délices tous les 
jours, et sans cesse je me réjouissais en sa présence. » (Patriarches et 
Prophètes p. 10) 
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Les Ecritures déclarent aussi que Dieu n’est pas seulement le Père 
de Jésus mais aussi Son Dieu. 

1 Pierre 1 : 3 « Béni soit le Dieu et Père de notre Seigneur Jésus-Christ… » 
2 Cor. 11 : 31 « Dieu qui est le Père du Seigneur Jésus et qui est béni 
éternellement… » 
Jean 20 : 17 « Ne me touche pas ; car je ne suis pas encore monté vers mon 
Père. Mais va vers mes frères et dis-leur que je monte vers mon Père et 
votre Père, vers mon Dieu et votre Dieu. » 
Marc 15 : 34 « …Jésus s’écria d’une voix forte : Mon Dieu, mon Dieu, 
pourquoi m’as-tu abandonné ? » 
Apocalypse 3 : 12 « Du vainqueur, je ferai une colonne dans le temple de 
mon Dieu et il n’en sortira plus. J’écrirai sur lui le nom de mon Dieu et 
celui de la ville de mon Dieu, la nouvelle Jérusalem qui descend du ciel 
d’auprès de mon Dieu, ainsi que mon nom nouveau. » 

Ces versets ne font qu’affirmer les mêmes idées qui avaient été 
exprimées auparavant – que tout vient du Père. Le Père est le 
Véritable Dieu des cieux et Jésus, le Fils, est l’expression du Père 
qui le confirme. 

Jean 14 : 28 « Vous avez entendu que je vous ai dit : je m’en vais et je 
reviendrai vers vous. Si vous m’aimiez, vous vous réjouiriez de ce que je 
vais vers le Père, car le Père est plus grand que moi. » 

Ce verset fut un mystère pour moi pendant longtemps puisque l’on 
sait que le Père et le Fils sont égaux en puissance et en autorité. Ma 
perplexité fut résolue lorsque je compris que le mot grec pour ‘plus 
grand’ est ‘meizon’ qui veut dire plus âgé. 

1 Cor. 11 : 3 « Je veux cependant que vous le sachiez : Christ est le chef de 
tout homme, l’homme est le chef de la femme, et Dieu est le chef de 
Christ. » 
Hébreux 1 : 8, 9 « Mais au Fils il dit : Ton trône, Ô Dieu, est éternel … 
C’est pourquoi, Ô Dieu, ton Dieu t’a oint avec une huile d’allégresse… » 

Le Père appelle le Fils, Dieu. Nous avons déjà établi que Jésus est 
vraiment divin puisqu’il est sorti de l’être même de Dieu. Ainsi il 
possède donc tous les attributs et noms du Père. Remarquons aussi 
que Dieu s’appelle lui-même le Dieu du Fils. Dans tous les cas, 
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puisque Jésus est vraiment divin, il doit être adoré tout comme l’est 
le Père. « Que tous les anges de Dieu l’adorent. » (Hébreux 1 : 6) 

Jean 5 : 22, 23 « De plus le Père ne juge personne mais il a remis tous 
jugement au Fils, afin que tous honorent le Fils comme ils honorent le 
Père. Celui qui n’honore pas le Fils n’honore pas le Père qui l’a envoyé. » 
1 Cor. 15 : 23-28 « mais chacun en son rang : Christ comme prémices ; 
puis ceux qui appartiennent au Christ, lors de son avènement. Ensuite 
viendra la fin, quand il remettra le royaume à celui qui est Dieu et Père … 
Car il faut qu’il règne jusqu’à ce qu’il ait mis tous ses ennemis sous ses 
pieds … Dieu, en effet, a tout mis sous ses pieds. … Et lorsque toutes choses 
lui seront soumises, alors le Fils lui-même sera soumis à celui qui lui a 
soumis toutes choses, afin que Dieu soit tout en tous. » 

Bien que le Fils par vertu de Sa naissance et par déclaration du Père 
est digne de louange et d’honneur, il va lui-même ‘soumettre toutes 
choses à celui qui a tout mis sous ses pieds’. 

Le Fils de Dieu & l’Esprit de Prophétie 
Ellen White nous donne une image vivante de la position de Christ 
dans les cours célestes. On lit : 

« Le Roi de l’univers réunit les armées célestes pour leur faire connaître la 
véritable position de son Fils et le caractère de ses relations avec tous 
les êtres créés. Sur un même trône étaient assis le Père et le Fils ; et la 
gloire de Celui qui est éternel et existe de Lui-même entourait les deux. 
Autour du trône se rassembla la foule innombrable des anges… Devant 
cette multitude, le Roi déclare que personne d’autre que Christ, le Fils 
unique engendré de Dieu, est admis à entrer pleinement dans ces 
conseils, et que c’est à lui qu’est confiée l’exécution des desseins de sa 
volonté. C’est lui le fils de Dieu, qui, de par la volonté du Père, a créé toutes 
les armées du ciel, et à qui, comme à Dieu, appartiennent leur allégeance et 
leurs hommages. Le Fils va d’ailleurs exercer encore la puissance divine en 
créant la terre et ses habitants, mais sans briguer jamais aucun pouvoir, 
aucune gloire personnelle contraire à la volonté de Dieu, étant uniquement 
préoccupé d’exalter le pouvoir de son Père et d’exécuter les plans de sa 
munificence. » (Patriarches et Prophètes, p. 12, 13) 

Ce passage est rempli d’informations très intéressantes. Tout d’abord, 
il est dit que le seul Eternel existant de Lui-même est le Père ; ensuite, 
que Jésus est le Fils unique du Père dans le ciel et que lui seul pouvait 
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entrer dans les plans et les résolutions de Dieu. Ces idées sont en 
harmonie avec d’autres passages ou elle dit que deux êtres divins 
seulement sont impliqués dans le plan de la création et qu’ils sont 
dignes de notre adoration et louanges. 

« Le seul être qui était un avec Dieu a pratiqué la loi en tant qu’homme, 
est descendu au niveau de la vie humble de l’ouvrier et a peiné au banc du 
charpentier avec ses parents terrestre. » (That I may know Him, p. 363) 

« Prends pour exemple le meilleur exemple que le monde ait jamais connu, 
plutôt que les plus grands et les plus instruits de notre époque qui ne 
connaissent ni Dieu ni Jésus-Christ qu’Il a envoyé. Seuls le Père et le Fils 
doivent être exaltés.» (The Youth’s Instructor, 7 Juillet, 1898) 

« Le Christ, la Parole, le Fils unique engendré de Dieu, était un avec le 
Père éternel – un par sa nature, par son caractère et par ses desseins – le 
seul être qui pouvait entrer dans tous les conseils et les desseins de 
Dieu… Il y eut un être qui pervertit la liberté accordée par Dieu à ses 
créatures. (…) Au lieu d’encourager tous les êtres célestes à faire de Dieu 
l’objet suprême de leur adoration et de leur obéissance, il se mit à attirer 
sur lui leur affection et leurs loyaux services, allant jusqu’à convoiter les 
honneurs dont l’Être infini avait investi son Fils comme sa prérogative 
exclusive. » (Patriarches et Prophètes, p. 11, 12) Voir aussi La Tragédie 
des siècles, ch. 29. 
« Dès avant la fondation du monde, le Père et le Fils s’étaient engagés, par 
une alliance solennelle, à racheter l’homme au cas où il deviendrait la 
victime de Satan. (…) Le Père entoure son Fils de ses bras, et l’ordre est 
donné : ‘Que tous les anges de Dieu l’adorent.’ » (Jésus-Christ p. 464, 
465) 

Remarquons que seuls deux êtres célestes ont formulé le plan du 
salut. Zacharie 6 : 12, 13 avait écrit cela des années auparavant. 

« …Voici un homme, dont le nom est germe, il germera là où il est et bâtira 
le temple de l’Eternel. C’est lui qui bâtira le temple de l’Eternel ; il portera 
les insignes de la majesté ; il siègera et dominera sur son trône. Il y aura un 
sacrificateur sur son trône, et une parfaite union règnera entre l’un et 
l’autre. » 

Seuls deux êtres participent à cette parfaite union, le Père et le Fils. 

Que pouvons-nous apprendre d’autre sur le Christ ? 
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« Christ est notre exemple. Il était auprès du Père dans les parvis 
célestes. » (Notebook Leaflets vol. 8 p. 268) 
« Notre grand modèle fut exalté et rendu égal à Dieu. » (Testimonies for 
the Church, vol.2, p. 426) 

L’Esprit de Prophétie commente sur Hébreux 1 : 1-5 :  

« Après avoir autrefois, à plusieurs reprises et de plusieurs manières, parlé 
à nos pères par les prophètes, Dieu, dans ces derniers temps, nous a parlé 
par le Fils, qu’il a établi héritier de toutes choses, par lequel il a aussi créé 
le monde, et qui, étant le reflet de sa gloire et l’empreinte de sa personne, 
et soutenant toutes choses par sa parole puissante, a fait la purification des 
péchés et s’est assis à la droite de la majesté divine dans les lieux très hauts, 
devenu d’autant supérieur aux anges qu’il a hérité d’un nom plus excellent 
que le leur. Car auquel des anges Dieu a-t-il jamais dit : Tu es mon Fils, Je 
t’ai engendré aujourd’hui ? Et encore : je serai pour lui un père t il sera pour 
moi un fils ? Et lorsqu’il introduit de nouveau dans le monde le premier-
né, il dit : Que tous les anges de Dieu l’adorent ! » Hébreux 1 : 1-5. Dieu 
est le Père du Christ ; Christ est le Fils de Dieu. Le Christ a reçu une 
position très exaltée. Il fut rendu égal au Père. Tous les conseils du Pères 
sont ouverts au Fils.» (Testimonies for the Church, vol. 8, p. 268) 
« Le Fils de Dieu était second en autorité après le Grand Auteur de la 
Loi. » (The Spirit of Prophecy vol.2, p. 9) 
“Le Grand Créateur rassembla les hôtes célestes afin qu’en la présence de 
tous les anges Il conféra à son Fils des honneurs privilégiés. Le Fils était 
assis avec le Père sur le trône, entourés de la foule céleste des saints anges. 
Le Père annonça ensuite que par Sa volonté. Il avait rendu Christ, Son 
Fils, égal à lui-même ; de telle manière que la présence du Fils 
équivalait à la présence du Père en tous lieux. La parole du Fils devait 
être obéie aussi promptement que celle du Père. » (The Story of 
Redemption, p. 13) 
« Le Rédempteur du monde était égal à Dieu. Son autorité était tout 
comme l’autorité de Dieu. Il déclara qu’Il n’avait pas d’existence 
séparée du Père… Il était en harmonie si parfaite avec Dieu, si 
parfaitement inclus dans la lumière qui l’entourait si bien que celui qui avait 
vu le Fils avait vu le Père, et Sa voix était comme la voix de Dieu. » (Bible 
Commentary, vol.5, p. 1142) 

Les commentaires d’Ellen White sont en harmonie avec les Ecritures. 
Le Père fit du Fils Son égal. Le Père, étant le premier est la source et 
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l’origine de tout ce qui existe. Il donna à Son Fils la même puissance 
et la même autorité qu’Il possédait. La voix de Christ était la parole 
même de Dieu et sa vie était la vie même de Dieu, le Père. 

« Le Père Eternel, celui qui ne connaît aucun changement, donna Son Fils 
unique, déchira de son intimité celui qui était l’expression de sa 
personne, et l’envoya sur la terre pour montrer à quel point Il aime 
l’humanité. » (Review & Herald, 9 Juillet 1895) 
« Dans son humanité Il était participant à la nature divine. Dans Son 
incarnation il acquit dans un sens nouveau le titre de Fils de Dieu. » 
(Bible Commentary vol.5, p. 1114) 
« Une offrande parfaite avait été offerte ; car ‘Dieu a tant aimé le monde 
qu’Il a donné Son Fils unique’, -- pas un fils par création comme l’étaient 
les anges, pas un fils par adoption, comme l’est le pécheur pardonné, 
mais un Fils qui est l’expression même de la personne du Père, et qui 
dans toute la splendeur de sa majesté et de sa gloire, est égal à Dieu en 
autorité, dignité et perfection divine. » (Signes des Temps, Mai 30, 1895) 

Ellen White déclare sans relâche que Jésus était vraiment le Fils de 
Dieu. Ce n’était pas une mise en scène avec des rôles. Jésus était le 
Fils unique dans le ciel avant de venir mourir sur cette terre pour 
nous. Notons qu’elle dit que dans son incarnation, Il prit le titre de 
Fils de Dieu dans un sens nouveau. C’est parce qu’Il était vraiment 
le Fils de Dieu avant Sa venue. La Trinité enseigne que Jésus est un 
Fils seulement à son incarnation. Les enseignements de la Bible et de 
l’Esprit de Prophétie ne soutiennent pas cette manière de voir. 

Quelle glorieuse vérité ! Dieu a envoyé Son Fils sur terre parce qu’Il 
voulait donner de lui-même pour sauver l’humanité. Quel immense 
amour le Père et le Fils n’ont-ils pas pour nous ! 

Le Fils de Dieu & les pionniers adventistes  
Maintenant que nous avons lu ce que les Ecritures et l’Esprit de 
Prophétie disent sur le Fils de Dieu, étudions ce que les premiers 
pionniers adventistes disaient au sujet du Fils de Dieu. 

« Le Père est le plus grand dans le sens qu’Il est le premier. Le Fils est 
juste après Lui en autorité parce que toutes choses lui ont été 
soumises. » (James White, Review & Herald, Jan. 4, 1881) 
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« Et en ce qui concerne le Fils de Dieu, il devrait être exclu lui aussi, 
puisqu’Il avait Dieu pour Père, et avait eu, à un certain point de l’éternité 
passée, un commencement de jours. » (J.N. Andrews, Review & Herald, 
Sept.7, 1869) 

« La Parole est donc Christ. Le texte parle de Son origine. Il est le Fils 
unique du Père. Quant au comment il est venu à l’existence, la Bible ne 
nous donne pas d’explication ; mais à travers cette expression et d’autres 
de même nature dans les Ecritures, nous pouvons croire que le Christ est 
venu à exister d’une manière différente de celle par laquelle sont apparus 
les premiers êtres. Il est sorti du Père d’une manière qu’il ne nous est pas 
donné de comprendre. » (C.W. Stone, The Captain of Our Salvation, p. 
17, 1886) 

« Au commencement était la Parole. L’esprit de l’homme ne peut saisir les 
temps qui sont inclus dans cette phrase. Il n’est pas donné à l’homme de 
comprendre quand et comment le Fils fut engendré ; mais nous savons qu’Il 
était la Parole divine, non pas parce qu’Il est venu sur cette terre pour 
mourir, mais même avant que le monde fut créé… Michée 5 : 2. Nous 
savons que Christ ‘est sorti de Dieu et vient de lui’ (Jean 8 : 42), mais 
cela remonte tellement loin dans l’éternité passée que l’esprit de 
l’homme ne peut pas le saisir. » (E.J. Waggoner, Christ & His 
Righteousness, p. 9) 

Jésus est né de l’Esprit Saint. En d’autres termes Jésus-Christ est né de 
nouveau. Le premier né de Dieu est venu du ciel sur la terre, et est né 
de nouveau. » (A.T. Jones, Review & Herald, Aug. 1, 1899) 

Ces quelques citations des pionniers adventistes nous donnent un 
bon aperçu des pensées de l’Eglise à ses débuts. Notons bien 
qu’aucun ne croyait que Jésus était un être créé, mais un Fils 
unique, enfanté. Beaucoup de personnes ne font pas la différence 
entre les deux termes – enfanté et créé. Cependant cela n’était pas le 
cas des pionniers. Il y a une grande différence entre créer quelque 
chose à partir de rien, ou à partir d’une autre substance, et de croire 
que Jésus est sorti de la personne même de Dieu, étant ainsi le Fils 
unique. E.J. Waggoner explique en détail dans son livre Christ & His 
Righteousness l’erreur dans laquelle sont tombés ceux qui croient 
que Christ fut créé : 
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« Avant de passer aux leçons pratiques que l’on peut tirer de ces vérités, 
nous devons méditer quelques instants sur l’idée que soutiennent certains, 
qui en aucune manière ne souhaitent déshonorer le Christ, mais qui à travers 
cette idée renient Sa divinité. C’est l’idée que Christ est un être créé, qui 
fut par le bon vouloir de Dieu élevé à sa présente position. Aucun de ceux 
qui ont cette idée n’ont une conception exacte de la position élevée que 
le Christ occupe réellement. » (E.J. Waggoner, Christ & His 
Righteousness, p.19, 20) 

Les premiers adventistes croyaient que à un certain point de 
l’éternité passée, le Père avait engendré un Fils. Les Ecritures ne 
nous expliquent pas comment cela fut mais seulement que le Père eut 
un Fils. Ce Fils n’était pas un être créé comme l’étaient les anges, mais 
un Fils engendré par le Père même et qui était l’expression de sa 
personne. Le Fils était semblable au Père en toutes choses. Ils 
croyaient que Jésus était le Fils littéral de Dieu. Ils croyaient qu’en 
vertu de sa naissance et son droit d’héritage, que le Père lui donna 
tout : Sa puissance, autorité, noms, tout. En tant que Fils de Dieu, 
Jésus possède tous les attributs de Dieu le Père. Ils croyaient que 
lorsque Dieu dit qu’Il a envoyé Son Fils pour mourir pour nous, Il 
voulait vraiment dire cela ! Dieu a vraiment envoyé Son Fils unique 
pour mourir pour vous et moi. Ils n’essayaient pas de philosopher 
sur la véritable relation Père-Fils qui existait entre Dieu le Père et Jésus 
Son Fils. Jésus n’est pas un Dieu mineur. Il est Dieu manifesté pour 
nous ! L’enseignement de la Trinité renie la véritable relation Père-
Fils entre Jésus et le Père. Comme vous avez dû en conclure vous-
même, la position prise par les pionniers est en parfaite harmonie 
avec les Ecritures et l’Esprit de Prophétie. Si vous avez encore des 
doutes sur la filialité de Jésus dans le ciel avant son incarnation, 
prenez le temps de lire les chapitres 1 à 5 du livre ‘Histoire de la 
Rédemption’. Vous y trouverez un très beau récit du plan du salut et 
de la relation qui existe entre le Père et Jésus. 

Antichrist 
Dans Matthieu 16 : 13-17, on trouve une conversation très intéressante 
entre Jésus et ses disciples. Jésus dit : « Au dire des gens, qui suis-je moi 
le Fils de l’homme ? Ils répondirent : Les uns disent Jean- Baptiste ; 
d’autres, Elie ; d’autres, Jérémie, ou l’un des prophètes. Mais vous, leur 
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dit-il, qui dites-vous que je suis ? » La réponse de Pierre était absolument 
correcte. Il dit, « Tu es le Christ, le Fils du Dieu vivant. » Et Jésus 
confirme la réponse de Pierre, « Tu es heureux, Simon Fils de Jonas ; car 
ce n’est pas la chair et le sang qui t’ont révélé cela, mais mon Père qui est 
dans les cieux. » Pierre savait que Jésus était le Fils de Dieu ! 

En ayant ce texte présent à l’esprit, voyons ce que nous enseigne les 
Ecritures sur l’Antichrist. 

1 Jean 2 : 22 « Qui est menteur, sinon celui qui nie que Jésus est le Christ ? 
Celui-là est l’Antichrist qui nie le Père et le Fils. » 

Ce verset déclare que l’Antichrist reniera le Père et le Fils. Nous 
avons, en tant qu’Eglise, enseigné pendant des années que l’Eglise 
catholique représente la puissance de l’Antichrist. Mais ses membres 
n’enseignent-ils pas que Jésus est le Fils de Dieu ? Ne prétendent-ils 
pas croire en un Père et un Fils ? Oui, ils croient en cela. Alors 
comment est-ce que l’Eglise catholique représenterait l’Antichrist ? 
Ne serait-ce pas par la doctrine de la Trinité ? La doctrine de la 
Trinité enseigne que Jésus n’était pas réellement le Fils de Dieu dans 
le ciel avant sa venue sur terre mais seulement en vertu de son 
incarnation. Selon cette doctrine, Jésus est un Dieu jouant le rôle du 
Fils. C’est un reniement du cœur du message de l’Évangile qui 
déclare que Dieu a envoyé Son Fils pour mourir pour nous. 

C’est lors du Concile de Nicée en l’an 325 ap. JC, que pris racine 
l’enseignement de la Trinité. Cet enseignement est la doctrine 
centrale du catholicisme, sur laquelle toutes les autres fausses 
doctrines sont basées. 

Est-ce par coïncidence que Jésus fait suivre la confession de Pierre, 
qu’Il est le Fils de Dieu, par la confirmation que sur ce solide 
fondement Il bâtira son Eglise ? 

« Et moi je te dis que tu es Pierre, et que sur cette pierre je bâtirai mon 
Eglise, et que les portes du séjour des morts ne prévaudront pas contre elle. 
Je te donnerai les clefs du royaume des cieux… » Matthieu 16 : 18,19 

Ce sont ces paroles que l’Eglise catholique a déformées pour 
construire un autre fondement – le pape. 

La croyance que Jésus est littéralement le Fils de Dieu est le cœur 
de l’Évangile. Retirez le fondement et le bâtiment s’écroule autour. 
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Plusieurs personnes ont déjà attiré l’attention sur le glissement de 
l’Eglise vers une théologie trinitaire qui représente l’Oméga de 
l’apostasie dont nous parle Ellen White. L’Alpha touchait à la 
personnalité de Dieu. Qu’en est-il de l’Oméga ? (Messages Choisis, 
vol.1, ch.25) Se pourrait-il que ce changement dans les fondements sur 
lesquels fut érigée la structure, soit la raison pour laquelle autant de 
nos particularités en tant que peuple se sont érodées ? Lisons 
attentivement ce qu’Ellen White écrit en ce qui concerne l’Oméga de 
l’apostasie. 

« Ne vous y trompez pas : beaucoup s’éloigneront de la foi pour 
écouter des esprits séducteurs et des doctrines diaboliques. L’alpha 
de ce danger est maintenant devant nous. L’oméga sera d’une nature 
déconcertante. Nous devons étudier les paroles prononcées par le 
Christ dans la prière qu’Il offrit peu avant son procès et son 
crucifiement. « Après avoir ainsi parlé, Jésus leva les yeux au ciel, et 
dit : Père, l’heure est venue ! Glorifie ton Fils, afin que ton Fils te 
glorifie, selon que tu lui as donné pouvoir sur toute chair, afin qu’il 
accorde la vie éternelle à tous ceux que tu lui as donnés. Or, la vie 
éternelle, c’est qu’ils te connaissent, toi, le seul vrai Dieu, et celui 
que tu as envoyé, Jésus-Christ. Je t’ai glorifié sur la terre, j’ai achevé 
l’œuvre que tu m’as donnée à faire. Et maintenant toi, Père, glorifie-
moi auprès de toi-même de la gloire que j’avais auprès de toi avant 
que le monde fût. J’ai fait connaître ton nom aux hommes que tu m’as 
donnés du milieu du monde. Ils étaient à toi, et tu me les a donnés ; 
et ils ont gardé ta parole. » (Messages Choisis vol.1, p. 231) 

Pourquoi, parmi tous les textes qu’Ellen White aurait pu choisir 
pour nous préparer à faire face à l’Oméga de l’apostasie, a-t-elle 
choisi celui qui déclare avec le plus de précision que Jésus est le 
véritable Fils de Dieu ; ce passage nous dit clairement qu’il n’y a 
qu’un seul vrai Dieu et que la vie éternelle c’est de le connaître et de 
connaître le Fils qu’Il a envoyé. Tout ceci n’est pas pure coïncidence. 
La prophétesse, sous l’inspiration de l’Esprit de Dieu nous avertit que 
l’Eglise du reste se détournera du solide fondement sur lequel elle fut 
établie et s’aventurera dans des idées étranges sur la nature de Dieu. 
Avons-nous dévié de notre fondement pour être sur le sable de 
l’erreur, et la maison est-elle en train de s’écrouler ? 
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LE SAINT-ESPRIT 

S’il n’y a qu’un seul Dieu ; un seul être suprême dans l’univers ; et si 
Jésus-Christ est le Fils de Dieu, l’expression même de la personne du 
Père, son égal en autorité et en puissance, alors qui est le Saint-
Esprit ? 

L’étude des Ecritures sur ce sujet nous apportera beaucoup. La Bible 
n’utilise jamais le terme ‘Dieu l’Esprit’ tel qu’il est utilisé pour 
identifier le Saint-Esprit dans nos leçons d’aujourd’hui. On ne 
trouvera dans la Bible que les termes « Esprit de Dieu », « Esprit de 
Christ » et « Saint-Esprit ». Cette observation est des plus importantes 
comme nous le constaterons au fur et à mesure de notre étude. Il est 
aussi important de remarquer que la Bible ne nous dit jamais de 
‘prier’ ou bien ‘d’adorer’ le Saint-Esprit. Nous verrons qu’il y a une 
très bonne raison pour cela. 

Les pionniers enseignaient que le Saint-Esprit était la présence 
personnelle de Dieu avec l’homme, Sa personnalité. Ils croyaient 
aussi que l’Esprit devait être appelé une ‘personne’ dans le sens où Il 
est la personnalité du Père et du Fils mais jamais dans le sens d’un 
individu séparé et distinct du Père et du Fils. Nous avons déjà établi 
que seuls deux êtres sont dignes de notre adoration et de nos 
louanges ! Nous pouvons donc prudemment conclure qu’Il ne nous 
envoie pas une autre personne mais qu’il s’envoie lui-même. 

Voyons si ce que les pionniers enseignaient est bien en conformité 
avec la Bible et l’Esprit de Prophétie. 

Ephésiens 4 : 4 « Il y a un seul corps et un seul Esprit… » 
Jean 14 : 16-18 « et moi je prierai le Père, et Il vous donnera un autre 
Consolateur afin qu’il demeure éternellement avec vous, l’Esprit de vérité, 
que le monde ne peut pas recevoir, parce qu’il ne le voit point et ne le 
connaît point ; mais vous, vous le connaissez, car Il demeure avec vous et 
Il sera en vous. Je ne vous laisserai pas orphelins, je viendrai à vous. » 

Que dit Jésus dans ce verset ? Il déclare tout simplement aux disciples 
qu’Il ne va pas les laisser seuls. Qu’Il reviendra ; Il est lui-même cet 
autre consolateur qui doit venir. A travers Son Esprit, Il sera avec 
eux. Ce n’est pas une autre personne de la divinité qui allait venir, 
mais le Sauveur lui-même. 
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Comme il est dit dans Ephésiens, il n’y a donc qu’un Esprit. Et cet 
Esprit est la véritable vie de Dieu le Père. Puisque Jésus est 
l’expression même de la personne du Père Il partage le même Esprit. 
Christ nous a donc donné de cet Esprit. 

Remarquons que le mot grec pour ‘Consolateur’ et ‘Avocat’ est le 
même. 

Jean 14 : 16 « Je prierai le Père, et Il vous donnera un autre 
Consolateur… » 

Consolateur = Parakletos (parlant d’un autre consolateur) 

1 Jean 2 : 1 « Mes petits enfants, je vous écris ces choses que vous ne 
péchiez point. Et si quelqu’un a péché, nous avons un avocat auprès du 
Père, Jésus-Christ le juste. » 

Avocat = Parakletos (Jésus est notre Avocat) 

Cette comparaison nous montre que le Christ lui-même est l’autre 
Consolateur. 

Certains déclarent que Jésus est le Consolateur et que le Saint-Esprit 
est ‘l’autre Consolateur’, c'est-à-dire une personne différente. Mais 
cela signifierait qu’il n’y a pas un mais deux Consolateurs. Mais les 
Ecritures n’enseignent pas que Jésus va nous envoyer un autre 
consolateur. Il est le seul consolateur. 

Jean 15 : 26 « Quand sera venu le Consolateur, que je vous enverrai de la 
part du Père, l’Esprit de vérité qui provient du Père, il rendra témoignage 
de moi… » 
Hébreux 1 : 9 « … c’est pourquoi, Ô Dieu, ton Dieu t’a oint avec une huile 
d’allégresse de préférence à tes compagnons. » (L’huile est le symbole 
du Saint-Esprit – Le Fils possède le même Esprit que le Père) 
Jean 5 : 26 « Comme le Père a la vie en lui-même, ainsi il a donné au Fils 
d’avoir la vie en lui-même. » 
Galates 4 : 6 « et parce que vous êtes des fils, Dieu a envoyé dans nos 
cœurs l’Esprit de Son Fils, qui crie : Abba ! Père ! » 
Romains 8 : 9-11 « Pour vous, vous n’êtes plus sous l’emprise de la chair, 
mais sous celle de l’Esprit, si du moins l’Esprit de Dieu habite en vous. Si 
quelqu’un n’a pas l’Esprit de Christ, il ne lui appartient pas. » 
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Dans ce passage l’Esprit du Père et du Fils sont interchangeables 
puisqu’il n’y a qu’un seul Esprit qu’Ils partagent. Au travers de cette 
vérité nous découvrons la merveilleuse nouvelle que le Christ lui-
même vient nous consoler. 

Il n’y a qu’un seul Esprit – Ephésiens 4 : 4 
Le Consolateur est l’Esprit – Jean 14 : 26 
L’ Esprit est le Seigneur – 2 Corinthiens 3 : 17,18 
Le Seigneur est Jésus – 1 Corinthiens 8 : 6 

Jean 17 : 21 « Afin que tous soient un ; comme toi, Père, tu es en moi, et 
moi en toi, qu’eux aussi soient un en nous, afin que le monde croie que tu 
m’as envoyé. » 

Comment Jésus et le Père sont-ils l’un « en » l’autre ? C’est en 
partageant le même Esprit. 

Jean 10 : 30 « Moi et le Père, nous sommes un. » 

Comment peuvent-ils être un ? Sont-ils une seule et même personne ? 
Non, ils sont un parce qu’ils partagent le même Esprit. 

Apocalypse 3 : 20 « Voici : je me tiens à la porte et je frappe. Si quelqu’un 
entend ma voix et ouvre la porte, j’entrerai chez lui, je souperai avec lui et 
lui avec moi. » 
Matthieu 28 : 20 « et enseignez-leur à garder tout ce que je vous ai prescrit. 
Et voici, je suis avec vous tous les jours, jusqu’à la fin du monde. » 
Hébreux 2 : 18 « Car du fait qu’Il a souffert lui-même et qu’il a été tenté, 
il peut secourir ceux qui sont tentés. » 
Colossiens 1 : 27 « à qui Dieu a voulu faire connaître quelle est la glorieuse 
richesse de ce mystère parmi les païens, c’est-à-dire : Christ en vous, 
l’espérance de la gloire. » 

« Christ en nous » est le message central de l’Évangile. Christ nous 
dit sans cesse qu’Il viendra Lui-même habiter en nous. C’est Lui qui 
nous vient en aide dans nos besoins et c’est Lui qui fait sa demeure 
parmi nous. La Bible n’enseigne pas qu’une autre personne que le 
Christ, le Saint-Esprit, doit être formée en nous ou bien vivre en nous 
pour nous apporter consolation et puissance pour résister la tentation. 
Christ lui-même accomplira cela pour nous. C’est à travers Son 
Esprit, l’ Esprit qu’Il partage avec le Père que cette œuvre doit 
s’accomplir. Personne d’autre n’est impliqué !!! 
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L’Esprit de Prophétie 
Ellen White est-elle en accord avec ce que nous venons d’étudier 
dans les Ecritures ? Dès que nous parlons du Saint-Esprit, certains se 
tournent automatiquement vers le livre Évangéliser pour en sortir les 
quelques citations d’Ellen White sur le sujet disant que le Saint-Esprit 
est la troisième personne de la divinité. Leur réponse est toujours ‘cela 
prouve la Trinité’. Mais rappelons-nous qu’il faut étudier l’image 
d’ensemble avant de se former une opinion sur la pensée d’un auteur 
sur un sujet particulier. Lorsque nous ferons cela nous constaterons 
qu’elle était en accord parfait avec le Bible et les pionniers de la foi 
Adventiste. 

« Le Saint-Esprit est le représentant du Christ, mais dépouillé de la 
personnalité humaine et indépendant de celle-ci. Ayant revêtu 
l’humanité le Christ ne pouvait être présent partout en personne. Il était 
donc dans l’intérêt des disciples qu’Il retourne vers le Père et qu’Il leur 
envoie l’Esprit pour lui succéder sur la terre… Par l’Esprit le Sauveur 
serait accessible à tous. Dans ce sens Il serait plus proche d’eux que s’Il 
n’était pas monté au ciel. » (Jésus-Christ p. 669, Edition 1898) 
« Encombré par l’humanité, Christ ne pouvait pas être présent en personne 
en tous lieux ; il était donc dans leur avantage qu’Il les quitte, aille vers Son 
Père et envoie Son Saint-Esprit pour être son successeur sur la terre. Le 
Saint-Esprit est le Christ lui-même, dépouillé de la personnalité 
humaine et indépendant d’elle. Il se représente lui-même comme étant 
présent en tout lieu par Son Esprit Saint, comme étant omniprésent. » 
(Manuscript Release, n° 1084) 

Notons que dans ces 2 passages le Saint-Esprit est décrit comme étant 
Christ lui-même, dépouillé de l’humanité. C’est Son Esprit – l’Esprit 
qu’Il partage avec le Père. Ce n’est pas un individu séparé. 

« Lorsque le peuple de Dieu prend la décision d’être le temple du Saint-
Esprit, Christ demeurant lui-même en eux, ils le révèleront si clairement 
en esprit, en paroles et en actions qu’il y aura une distinction nette entre 
eux et les disciples de Satan. » (Notebook Leaflets vol.1, p. 79) 
« Le don de l’Esprit est le don de la vie de Christ. » (Jésus-Christ, p. 805) 
« La raison pour laquelle les églises sont faibles, malades et prêtes à mourir 
c’est parce que l’ennemi y a introduit des influences de nature à décourager 
les âmes sensibles. Il cherche à les empêcher de voir le Christ en tant que 
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Consolateur, comme étant celui qui les réprimande, qui les avertit, qui 
les admoneste leur disant « Voici le chemin, marchez-y. » (Review & 
Herald, 26 Août 1890) 
« Lorsque par la foi nous regardons à Jésus, notre foi perce l’ombre et nous 
adorons Dieu pour l’immense amour qu’Il a témoigné en nous donnant 
Jésus le Consolateur. » (Manuscript Releases vol. 19, p. 297, 298) 
« L’œuvre du Saint-Esprit est d’une importance incommensurable. … et le 
Saint-Esprit est le Consolateur, la présence personnelle de Christ dans 
nos âmes. » (Review & Herald, Nov. 29 1892) 
« Christ déclara qu’après Son ascension Il enverrait à son Eglise, comme 
don suprême, le Consolateur, qui devait prendre sa place. Ce Consolateur 
est le Saint-Esprit, -- l’âme de Sa vie, l’efficacité de Son Eglise, la lumière 
et la vie du monde. Avec Son Esprit, Christ envoie une influence 
réconciliatrice et une puissance qui enlève le péché. » (Review & Herald, 
19 Mai 1904) 

A travers toutes ces citations on retrouve la même ligne de pensée. 
Jésus lui-même est le Consolateur qui fut envoyé pour œuvrer avec 
nous. C’est Son Esprit, Sa Présence personnelle en nous qui façonne 
notre caractère et nous transforme à sa propre image. Notons aussi 
que dans la dernière citation Mme White identifie clairement ce 
qu’elle entend par ‘la troisième personne de la divinité’ ; c’est la 
présence personnelle du Christ, Sa vie même. Nous ne trouvons pas 
la moindre trace dans ses écrits que nous avons à faire avec un 
individu autre que Jésus lui-même. Le Saint-Esprit est considéré 
comme une personne parce qu’Il est la personnalité, ou bien la vie 
même de Christ qui nous est envoyé. En quelques occasions, faisant 
référence au Saint-Esprit, Ellen White emploie l’expression ‘la 
troisième personne de la divinité’. 

« Seule la puissance de Dieu que détient le Saint-Esprit, troisième 
personne de la Divinité, peut tenir en échec la puissance du mal. » 
(Évangéliser p. 552) 

Notons qu’elle explique ce qu’elle veut dire par ‘troisième 
personne’ : c’est la puissance de Dieu. Elle ne dit pas que c’est une 
personnalité séparée et différente. 

A d’autres endroits elle fait référence aux ‘trois puissances’ célestes. 
Mais cela nous amène-t-il à conclure qu’ils sont des individus 
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séparés ? En étudiant la quantité d’information qu’elle a donné sur ce 
sujet qui contredit cette ligne de pensée, on doit en conclure qu’il 
n’était pas dans son intention qu’on interprète sa déclaration sur le 
Saint-Esprit comme étant la troisième personne de la divinité, 
différente de la personne du Christ. Elle clarifie sa pensée à ce sujet 
disant que c’est ‘l’âme de Sa vie’. 

« Le Sauveur est notre Consolateur. J’en ai fait l’expérience. » 
(Manuscript Releases vol.8, p. 49) 
« …Lorsqu’au jour de la Pentecôte le Consolateur promis descendit et 
qu’une puissance d’en-haut fut donnée, et que les âmes des croyants furent 
transportées de joie par la présence consciente de leur Seigneur retourné 
au ciel … » (La tragédie des siècles, p. 351) 
« A ceux qui le suivent le Sauveur n’a pas promis les choses luxueuses du 
monde… pourtant sa promesse leur garantit de quoi satisfaire leurs besoins, 
et, ce qui vaut mieux que tous les biens terrestres, la consolation durable 
de sa présence. » (Jésus-Christ p. 359) 
« L’échelle mystique de son rêve représentait Jésus, le seul moyen de 
communication entre Dieu et l’homme. » (Le meilleur chemin, p. 20) 
« Christ est le lien de connexion entre Dieu et l’homme. Il a promis 
d’intercéder personnellement en employant Son nom. … Oui, Christ est 
devenu le moyen de prière entre l’homme et Dieu. Il est aussi devenu le 
moyen de bénédiction entre Dieu et l’homme. » (Bible Commentary vol.6, 
p. 1078, 1079) 

Remarque : Christ est ‘l’autre Consolateur’. C’est lui qui est revenu 
vers nous, sans le corps humain. Christ est celui qui intercède en 
notre faveur ; il n’y a pas d’autre intermédiaire. C’est le Christ seul. 

La conception actuelle adoptée par la majorité de la chrétienté sur 
laquelle le Saint-Esprit est un individu séparé, distinct de Christ 
n’est pas soutenue par les Ecritures. Il est clair que c’est Christ qui 
envoie de Son Esprit pour œuvrer avec nous. Il est lui-même présent 
avec nous dans ce sens. Nous avons appris qu’il n’y a que deux êtres 
dans l’univers entier dignes de notre adoration et de nos louanges ; 
le Père et le Fils. Cependant, aujourd’hui, beaucoup prient le Saint-
Esprit comme s’Il était un individu séparé, distinct. Si nous avions 
une compréhension correcte du Saint-Esprit, cette erreur ne se serait 
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pas manifestée. Il semble que les adeptes de la Trinité devraient 
réfléchir sur les questions suivantes : 

1. Pourquoi ne nous est-il jamais demandé de prier ou d’adorer le 
Saint-Esprit ? 

2. Où est le Saint-Esprit dans les conseils célestes lors de 
l’établissement du plan du salut et de la rébellion de Lucifer ? Les 
écrits inspirés ne font jamais mention du Saint-Esprit, seulement 
du Père et du Fils. 

3. Où est-il fait mention du Saint-Esprit lorsque l’on parle du ciel ? 
Seuls le Père et le Fils sont mentionnés. 

4. Pourquoi est-ce qu’Ellen White dit que Christ était le seul être 
dans l’univers entier qui pouvait entrer dans les conseils de Dieu ? 
Il est évident que le Saint-Esprit aurait été inclus s’il y avait une 
Trinité. 

La réponse à ces questions est vraiment très simple. La conception 
que trois êtres possèdent la divinité est fausse ; il n’en existe que 
deux. Le Père et le Fils sont les seuls Êtres dignes de notre adoration 
et de nos louanges. Eux seuls sont Divins. Ils sont un parce qu’Ils 
partagent le même Esprit, celui du Père duquel provient toutes 
choses. Ce fait est la clé qui débloque tous les problèmes ayant existé. 
L’Eglise appelle la Trinité un mystère – et s’en est un ! C’est un 
mystère parce que ce n’est pas Vérité. Notons que les Ecritures ne 
mentionnent jamais le terme ‘Dieu l’Esprit’. Cette expression est une 
interprétation humaine. Le plan de Satan fut toujours de 
s’interposer entre l’homme et son Sauveur. Se pourrait-il qu’il arrive 
à ce but à travers l’enseignement de la Trinité, se masquant derrière 
l’Esprit, l’entre deux ? La Bible elle nous dit que nous n’avons qu’un 
seul médiateur – Jésus-Christ. 

A travers cet enseignement Satan a réussi à mettre en avant l’Esprit 
au dépend du Père, le seul vrai Dieu. Il nous suffit de voir la 
prolifération de littérature ayant été publiée mettant l’accent sur ce 
sujet dans notre Eglise comme dans toutes les communautés 
chrétiennes. Il nous est enseigné de nous adresser à l’Esprit dans la 
prière, ce qui va à l’encontre des enseignements bibliques. 
Comment nous, Adventistes du Septième Jour, pouvons-nous dire 
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que les Pentecôtistes prient et reçoivent un faux esprit si nous croyons 
comme eux à la Trinité ? Comment pouvons-nous être sûr qu’ils 
reçoivent un mauvais esprit et nous le bon ? Quelle est la différence ? 
Nous aborderons ce sujet plus en détail un peu plus tard. 

« Seuls le Père et le Fils doivent être exaltés. » (Sons & Daughters, p. 58) 
« Il y a un Dieu personnel, le Père ; il y a un Christ personnel, le Fils. » 
(Bible Commentary vol.6, p. 1068) 

Tout est clair ! Seuls le Père et le Fils sont dignes de notre adoration 
et de nos louanges. 

Les pionniers adventistes 
Les pionniers de l’Eglise Adventiste étaient-ils en harmonie avec 
l’enseignement de la Bible et de l’Esprit de prophétie sur le sujet du 
Saint-Esprit ? Il est clair qu’ils l’étaient selon les citations suivantes : 

« L’Esprit de Dieu est mentionné dans les Ecritures comme étant le 
représentant de Dieu – la puissance par laquelle Il agit, l’agent qui 
maintient toutes choses. Le Psalmiste exprime cela clairement. (Psaumes 
139 : 7-10) Nous apprenons, au travers de ce langage, que lorsque nous 
parlons de l’ Esprit de Dieu nous parlons réellement de sa Présence et 
de sa Puissance. » (J.N. Loughborough, Review & Herald, Sep. 13, 1898) 
« Finalement, nous comprenons l’unité divine du Père et du Fils du fait que 
tous les deux ont le même Esprit. Paul, après avoir mentionné que ceux 
qui sont dans la chair ne peuvent pas plaire à Dieu, continue disant : ‘Pour 
vous, vous n’êtes plus sous l’emprise de la chair, mais sous celle de l’Esprit, 
si du moins l’Esprit de Dieu habite en vous. Si quelqu’un n’a pas l’ Esprit 
de Christ, il ne lui appartient pas.’ Romains 8 : 9. Dans ce texte il est clair 
que le Saint-Esprit est à la fois l’Esprit de Dieu et l’ Esprit de Christ. » 
(E.J. Waggoner, Christ and His Righteousness, p. 23) 
« Le Saint-Esprit est la grande énergie de la divinité, la vie et la 
puissance de Dieu émanant de Lui et allant dans tout l’univers, faisant 
ainsi une relation vivante entre Son trône et toute sa création… Ainsi 
l’Esprit est personnifié en Christ et en Dieu, mais jamais révélé comme 
une personne séparée. Jamais il ne nous est dit de prier l’Esprit ; mais 
nous devons prier Dieu pour l’Esprit. Nous ne trouvons dans les 
Ecritures aucune prière à l’Esprit, uniquement des prières à Dieu pour 
l’Esprit. » (M.C. Wilcox, Signs of the Times (Questions & Answers, p. 
181, 182) 1911) 
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Remarquons que frère Wilcox met en évidence le fait que les Ecritures 
nous disent de prier pour l’Esprit et non pas l’Esprit. 

« Nous ne sommes pas seulement disposés mais très désireux de nous en 
tenir uniquement à ce que dit la parole de Dieu. Nous apprenons d’elle que 
l’Esprit de Dieu est cette incroyable et mystérieuse puissance qui 
provient du trône de l’univers, et qui est l’agent efficace de l’œuvre de la 
création et de la rédemption. » (J.H. Waggoner, The Spirit of God: Its 
offices and Manifestations, p. 9, 1877) 

Ce ne sont que quelques-unes des citations de certains de nos 
dirigeants dans les premières années de notre œuvre. Comme vous le 
constatez, ils sont en harmonie parfaite avec ce que nous avons 
appris des Ecritures et de l’Esprit de Prophétie. Ellen White a repris 
l’Eglise sur un certain nombre de sujets dans les années où celle-ci fut 
formée, mais elle ne l’a jamais reprise pour sa position sur la 
divinité. 

Le Saint-Esprit est la présence personnelle du Père et du Fils. L’ Esprit 
peut être appelé une ‘personne’ dans le sens ou c’est la vie même du 
Christ qui nous est envoyée, Sa personnalité. Nous avons un Sauveur 
très personnel qui se languit de demeurer avec nous. La controverse 
qui commença dans le ciel entre Christ et Satan perdure de nos jours. 
Le Saint-Esprit n’est pas une personne différente, séparée, distincte 
de Christ. C’est le Christ, à travers Son Esprit, qui œuvre à notre 
égard afin que nous soyons victorieux dans cette bataille entre le bien 
et le mal. 

En quoi est-ce important ? 
La question que nous nous sommes souvent posée est : ‘Mais qu’est-
ce que ça change ? N’est-ce pas là seulement une question de 
théologie ?’ Nombreux sont ceux qui ont posé la même question 
pendant ces derniers mois. La réponse à cette question, cependant, fut 
pour nous de plus en plus claire alors que nous étudiions les 
différences et réfléchissions sur leurs ramifications. Nous croyons que 
cela importe. 

Concernant notre salut, les Ecritures disent : 

Jean 17 : 3 « Or la vie éternelle, c’est qu’ils te connaissent, toi , le seul vrai 
Dieu, et celui que tu as envoyé, Jésus-Christ. » 
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Jean 3 : 36 « Celui qui croit au Fils a la vie éternelle ; celui qui ne se confie 
pas au Fils ne verra pas la vie, mais la colère de Dieu demeure sur lui. » 
Jean 20 : 31 « Mais ceci est écrit afin que vous croyez que Jésus est le 
Christ, le Fils de Dieu, et qu’en croyant, vous ayez la vie en Son nom. » 
1 Jean 4 : 15 « Celui qui confessera que Jésus est le Fils de Dieu, Dieu 
demeure en lui, et lui en Dieu. » 
1 Jean 5 : 13 « Cela, je vous l’ai écrit, afin que vous sachiez que vous avez 
la vie éternelle, vous qui croyez au nom du Fils de Dieu. » 

Bien sûr que c’est important !!! Les Ecritures nous disent que la vie 
éternelle est de croire que Jésus est le Fils de Dieu. Dieu a envoyé 
Son Fils !! C’est le cœur du message de l’Évangile. La doctrine de la 
Trinité dit que Jésus n’était pas vraiment le Fils de Dieu. Il nous a été 
dit que nous répondrons au sacrifice qui fut offert pour nous 
proportionnellement à notre estimation de la valeur de ce don. En 
tant que parents ça nous frappe le cœur de réaliser que Dieu a donné 
de lui-même dans le don de Son Fils unique. L’enseignement de la 
Trinité obscurcit ce don. Ce n’était pas un jeu de rôle ; c’est bien le 
Fils unique de Dieu qui mourut pour nous. Le plan du salut prend 
une dimension beaucoup plus profonde. Lisons ensemble ce que nous 
dit l’Esprit de Prophétie sur ce qu’a traversé le Père en donnant Son 
Fils unique pour mourir pour nous : 

« L’ange me dit, ‘Penses-tu que le Père ait consenti à donner Son Fils bien-
aimé sans difficulté ? Non, non. Ce n’est pas sans lutte que le Dieu du 
ciel dut choisir entre deux alternatives : soit laisser périr l’humanité 
coupable, soit donner Son Fils Bien-Aimé afin qu’il meure pour elle. » 
(The Story of Redemption, p. 45) 

L’enseignement que Dieu a envoyé Son Fils est le cœur même de la 
foi chrétienne. Retirez le fondement, et tout s’écroule avec. Satan a 
altéré la vérité sur le Fils de Dieu et les cœurs essaient de répondre à 
Dieu avec une mauvaise compréhension du sacrifice accompli par le 
Père. Depuis le commencement Satan a essayé de déformer la réalité 
de qui est Jésus. Il n’a jamais voulu accepter la déclaration de Dieu 
que seul Christ, le Fils de Dieu, pouvait s’asseoir avec lui et régner 
avec Lui. (Voir The Story of Redemption ch. 1-5) A travers 
l’enseignement de la Trinité, la véritable position du Christ fut 
encerclée d’un ‘mystère’. Satan ne veut absolument pas que nous 
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comprenions cette merveilleuse relation Père - Fils, car comme nous 
l’indique les Ecritures, c’est la vie éternelle. 

Nous sommes à nouveau aux bords de la Terre Promise ; cette fois 
nous sommes sur le point d’entrer dans une Canaan céleste. Le 
Seigneur appelle Son peuple à adorer le seul vrai Dieu. Allons-nous 
suivre les pas de l’Eglise du reste en proclamant le dernier message 
ou bien allons-nous suivre les pas de Rome ? Est-il possible que la 
raison pour laquelle nous ressemblions jour après jour de plus en plus 
aux autres églises soit que nous aurions par inadvertance glissé de 
nos fondements et que nous soyons en train de construire sur une 
fausse idée de Dieu ? Notons les paroles de la prophétesse : 

« En tant qu’Eglise nous devons nous tenir fermes sur la plate-forme de la 
vérité éternelle qui a surmonté toutes les épreuves. Il faut maintenir les 
solides piliers de notre foi. Les principes de vérité que Dieu a révélés 
constituent notre seul vrai fondement. Ce sont eux qui ont fait de nous 
ce que nous sommes. » (Messages Choisis, vol.1, p. 235, 1904) 

Cette citation fut écrite alors que l’Eglise n’avait pas adopté la 
croyance de la Trinité. Nous avons été avertis de ne pas nous 
déplacer de la plateforme qui avait déjà été établie. Nous n’avons pas 
fait cas de l’avertissement et il semble que les caractéristiques de la 
foi Adventiste se perdent depuis que nous avons changé de 
plateforme. 

Réflexions 
Nous devons éclaircir les différences concernant notre 
compréhension du Saint-Esprit. Vous direz ‘qu’est-ce que ça change 
si je crois que le Saint-Esprit est l’Esprit de Christ ou bien qu’Il est une 
autre personne, distincte et différente de Christ ?’ 

Pour répondre à cette question il nous faut comprendre quel était le 
but de Satan au début. Vous souvenez-vous qu’il était en colère parce 
qu’il ne lui était pas permis d’être présent dans les conseils du Père et 
du Fils ? Parmi tous les êtres de l’univers seul Christ pouvait entrer 
dans les conseils de Dieu. La raison pour laquelle Dieu n’a pas invité 
Satan c’est parce qu’Il n’était pas divin, Satan était une créature. Satan 
a toujours voulu être égal à Dieu. Dans le ciel Satan lutta pour ce qu’il 
croyait être ses droits. Mais il nous est dit que maintenant il utilise 
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un moyen beaucoup plus subtil. Il cherche à faire comme Dieu. Il 
veut contrefaire Dieu ! 

« Satan fait des efforts désespérés pour se faire passer pour Dieu, pour 
parler et agir comme Dieu, pour apparaître comme s’il avait le droit de 
contrôler les consciences des hommes. » (Bible Commentary vol.7, p. 981) 

Depuis le Concile de Nice en 325 ap. JC jusqu’au Concile de 
Constantinople en 381 ap. JC, Satan a amené l’Eglise à mal interpréter 
deux choses : ‘un autre Consolateur’ et ‘un autre jour’. Cet ‘autre 
jour’ est le Dimanche qui fut adopté comme jour saint à la place du 
Sabbat biblique. L’autre Consolateur’ fut l’adoption de la doctrine de 
la Trinité qui fait du Saint-Esprit une troisième personne (individu) 
séparée et différente du Père et du Fils. En jetant un regard sur 
l’histoire biblique nous nous souviendrons que l’église présente au 
temps du Concile de Nice est représentée par Pergame dans 
Apocalypse 2 : 12-17. Ce fut une époque d’apostasie dans l’histoire de 
l’église professant être celle de Dieu, et elle fut suivie par le Moyen 
Âge. De nos jours ces deux erreurs sont encore avec nous et l’Eglise 
du reste a adopté l’une d’entre elles. 

Vous souvenez-vous de la citation d’Ellen White qui dit : « Satan a 
tenté de nous empêcher de voir Jésus comme le Consolateur. » Satan 
a peur de la présence de Dieu. Il fait tous ses efforts pour que nous 
nous détournions de Christ et allions vers un autre dieu – lui-même. 
L’enseignement selon lequel le Saint-Esprit est une personne séparée, 
distincte de Christ nous amène à détourner nos yeux de Jésus et à les 
poser sur une autre personne. Il nous suffit de remarquer l’accent 
qui est mis sur le Saint-Esprit aujourd’hui. Le Père et le Fils sont mis 
à l’arrière-plan et qui va se mettre en place comme médiateur ? Qui 
veut répondre à nos prières et diriger nos vies ? Qui veut être égal à 
Dieu ? Oui vous connaissez la réponse. Satan a toujours désiré être la 
troisième personne de la divinité. La tactique la plus efficace de 
Satan est de s’immiscer entre nous et le Sauveur, en devenant dans un 
sens ‘un autre consolateur’, répondant à nos prières et nous envoyant 
une puissance. A ce propos il serait très intéressant de lire une des 
visions d’Ellen White rapportée dans le livre ‘Premiers Ecrits’, pages 
54 et 55. Nous nous contenterons ici de citer le dernier paragraphe de 
la vision, mais je vous recommande vivement de lire la vision dans 
son entier. 
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« Ceux qui se levèrent avec Jésus dirigeaient leur foi vers lui dans le lieu 
très saint, et priaient : « Père donne-nous ton Esprit. » Jésus alors soufflait 
sur eux le Saint-Esprit. Dans ce souffle il y avait de la lumière, de la 
puissance, beaucoup d’amour, de joie et de paix. Je me retournai pour voir 
le groupe qui était resté incliné devant le trône ; ceux-là ne savaient pas que 
Jésus l’avait quitté. Satan apparut près du trône, essayant de faire 
l’œuvre de Dieu. Je les vis qui regardaient vers le trône, et priaient : « Père, 
donne-nous ton Esprit. » Satan soufflait alors sur eux une influence 
maléfique, où il y avait de la lumière et beaucoup de puissance, mais pas 
d’amour, de joie et de paix. Le but de Satan consistait à les séduire, et 
avec eux les enfants de Dieu. » (Premiers Ecrits, p. 55) 

Cette vision décrit le passage de Christ, du lieu saint au lieu très saint 
du sanctuaire céleste. Ce qui est frappant c’est que Satan en personne 
répondait aux prières de ceux qui pensaient s’adresser à Dieu. Satan 
essaie toujours de contrecarrer l’œuvre du Christ. En nous amenant à 
croire en la doctrine de la Trinité qui fait de l’Esprit une personne 
séparée et distincte, en tant que ‘Dieu le Saint-Esprit’, nous sommes 
ainsi conditionnés à prier cet être. Nous avons déjà démontré que cela 
n’est pas en harmonie avec les Ecritures. Ma question est alors : ‘Qui 
répond à ces prière ?’ Avons-nous mis de côté le Christ en tant que 
Consolateur et avons-nous mis à Sa place un autre consolateur, Satan 
lui-même ? Se pourrait-il que notre ressemblance grandissante aux 
autres églises soit liée au fait que nous obtenons nos réponses sur ce 
qui est bien ou pas de cette source même ? Si nous en sommes arrivés 
à croire que nous pouvons adorer et adresser nos prières au Saint-
Esprit comme au Père et au Fils, où allons-nous ? Quelle porte avons-
nous ouverte qui permet à un faux esprit de balayer les rangs de 
l’Adventisme ! 
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CONCLUSION 

Qu’est-ce que ça change ? Je crois que ça pourrait être la différence 
entre tenir ferme pour Christ dans les épreuves qui nous attendent, 
ou bien être emporté par les nombreuses tromperies que Satan a 
préparées pour le monde. Nous devons être fermement enracinés 
sur un terrain solide, et si la fondation est défectueuse, l’édifice 
s’effondrera. 

En tant qu’Adventistes du Septième Jour, nous avons toujours cru 
que tous nos enseignements devraient être ancrés dans les Ecritures. 
Pourtant, lors de la session de la Conférence Générale de Dallas, en 
1980, au Texas, lorsque nous avons officiellement adopté la Trinité 
comme un enseignement de l’Adventisme, nous avons affirmé : 
« Alors qu’aucun passage des Ecritures n’enseigne la doctrine de la 
Trinité, elle est supposée factuelle… ce n’est que par la foi que nous 
pouvons accepter l’existence de la Trinité. » (Edition Spéciale de la 
Review & Herald) 

En tant que peuple, nous ne professons aucune autre doctrine que 
nous ne pouvons clairement prouver par l’Ecriture. La vérité au sujet 
de la divinité, est que nous savons très clairement qui sont le Père, le 
Fils et le Saint-Esprit. Alors qu’il est des domaines que nous ne 
pouvons comprendre, parce que le Seigneur a choisi de ne pas nous 
révéler cette information, il nous est clairement montré dans le 
Parole de Dieu qui nous devons adorer. Cela n’est pas un mystère. 

Il y a un seul Dieu, le Père ! Il y a un Fils engendré, Jésus-Christ, 
qui est l’image expresse du Père et possède tous les attributs de Son 
Père. Jésus est le Fils divin de Dieu. Il y a un Esprit, l’Esprit partagé 
par le Père et le Fils. Nous voyons deux êtres divins, qui partagent 
un même Esprit, ce qui les unit en but, en pensée et en action. 

Nous avons affirmé au début, que lorsque la maison est construite 
sur le Rocher, elle subsistera ; mais lorsqu’elle est construite sur les 
sables mouvants, elle tombera. Il nous faudra toujours nous souvenir 
de ce principe. Nous avons montré que pendant les années passées, 
notre caractère distinctif en tant que peuple semble s’éroder. Nous 
avons glissé vers l’œcuménisme, adopté des styles d’adoration 
douteux, changé notre manière d’observer le Sabbat, de nous vêtir, 
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et nous entendons même des Adventistes qui ne croient pas que la 
loi de Dieu puisse être observée. Cette liste pourrait s’allonger, mais 
ce n’est pas là l’objectif de ce livret. Ce que nous voulons établir, 
c’est que si notre conception de Dieu est fausse, nous ne pouvons 
construire sur un terrain solide. Comme nous l’avons montré, 
l’Eglise Catholique a comme fondement même la Trinité, et voyez 
ce qui a été construit dessus. Il nous faut vraiment nous pencher 
sérieusement sur cette question. 

L’Eglise de Dieu, Son peuple du reste avec le dernier message, 
arrivera au port !! Mais il nous faut toujours nous souvenir que pour 
être un reste, il nous faut être comme l’original. Au cœur du message 
du peuple du reste, se trouvent les paroles « Craignez Dieu, et 
donnez-Lui gloire… » Ap. 14 : 7 Nos pionniers adventistes savaient 
qui était Dieu, c’est pourquoi ils pouvaient annoncer le message 
avec une voix distincte. 

L’Ancien R.F. Cottrell résume très simplement toute cette question. Il 
dit : 

« Mais si l’on me demande ce que je pense de Jésus-Christ, ma 
réponse est : je crois tout ce que les Ecritures disent de lui. Si le 
témoignage le représente comme étant dans la gloire avec le Père 
avant l’existence du monde, je le crois. S’il est dit qu’il était au 
commencement avec Dieu, qu’il était Dieu, que toutes choses ont été 
faites par lui et pour lui, et que rien de ce qui a été fait n’a été fait sans 
lui, je le crois. Si les Ecritures disent qu’il est le Fils de Dieu, je le crois. 
S’il est déclaré que le Père envoya son Fils dans le monde, je crois 
qu’il avait un Fils à envoyer. Si le témoignage dit qu’il est le 
commencement de la création de Dieu, je le crois. S’il est dit qu’il est 
l’éclat de la gloire du Père, et l’image expresse de sa personne, je le 
crois. Et lorsque Jésus dit, ‘Moi et mon Père sommes un,’ je le crois ; 
et lorsqu’il dit, ‘Mon Père est plus grand que moi,’ je crois également 
cela ; il s’agit de la parole du Fils de Dieu, et indépendamment de cela, 
c’est parfaitement raisonnable et semble aller de soi. » (Review & 
Herald, 1er Juin 1896) 

Les fondateurs de l’Adventisme étaient de sérieux étudiants de la 
Bible qui prenaient la parole de Dieu à la lettre. Ils ne passaient pas 
de temps à philosopher pour réduire à néant les enseignements clairs 
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et simples de la Bible. Il a été intéressant pour nous d’observer que 
lorsque nous discutions de l’enseignement de la Trinité avec les 
pasteurs ou les théologiens, la plupart d’entre eux répondaient avant 
tout qui fallait revenir au Grec pour comprendre le concept de la 
divinité. S’il est vrai que nous reconnaissons l’importance du Grec, il 
nous faut être prudent de ne pas placer toute l’interprétation des 
Ecritures dans les seules mains des théologiens. S’il vous faut être 
un théologien pour comprendre, pensez au message que nous 
envoyons aux laïques de l’Eglise ! Le Grec aide certainement, mais il 
ne contredit certainement pas les enseignements clairs et simples de 
l’Ecriture. 

Nous avons trouvé que la vue trinitaire est troublante, nébuleuse, et 
contredit l’Ecriture. 

1. Le trinitaire nous dit qu’il nous faut comprendre que lorsque le 
terme Fils de Dieu est utilisé en parlant de Christ avant Sa naissance 
à Bethléhem, ce terme est exclusivement utilisé dans le sens 
d’annoncer le temps où il sera appelé le Fils à cause de l’incarnation. 
Cependant, la Bible et l’Esprit de Prophétie ne font nulle part une 
telle affirmation. C’est là une pure supposition. Le fait est que tous 
deux disent très clairement que Jésus est le Fils même de Dieu, et a 
existé en tant que tel bien avant d’être venu sur la terre. 

2. Le point de vue Trinitaire affirme que ce n’était pas vraiment le Fils 
de Dieu qui est venu mourir pour vous et moi, mais le membre de la 
divinité qui jouait le rôle du Fils. Cependant, l’Ecriture dit clairement 
« Car Dieu a tant aimé le monde, qu’Il a donné son Fils unique 
engendré… » Jean 3 : 16 

3. Le trinitaire nous dit que trois personnes font un Dieu parce que 
chacun est Dieu de son plein droit, chacun est digne de louange et 
d’adoration, et que l’on peut prier à chacun. Cependant, l’Ecriture 
nous dit qu’il n’existe que deux êtres dignes de louange, le Père et le 
Fils. Elle nous dit également qu’il nous faut prier le Père, par le Fils. 

4. Le trinitaire appelle le Saint-Esprit, ‘Dieu l’Esprit’, mais les 
Ecritures n’emploient nulle part cette terminologie. 

Avons-nous réduit à des notions de philosophie les enseignements 
simples des Ecritures, et adopté à leur place les idées humaines de ce 
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qui est bien et mal ? La Trinité s’est introduite graduellement dans 
l’Eglise du reste de Dieu. De nos jours elle est largement adoptée, au 
point que lorsqu’on met en doute sa validité, on obtient toujours la 
même réponse ; la personne n’avait même jamais pensé à la remettre 
en question. Les pionniers adventistes étaient-ils vraiment le reste ? 
S’ils l’étaient, il nous faut alors croire qu’ils étaient sortis de Babylone 
dans leurs enseignements, parce que c’est ici la marque de l’Eglise 
du reste. Ils ne pouvaient pas en appeler d’autres hors de Babylone, 
s’ils étaient eux-mêmes encore dans la « confusion ». 

Notre prière est que vous étudierez pour vous-mêmes. « Étudie, pour 
te présenter comme un homme approuvé devant Dieu. » (2 Tim. 2 : 
15) La seule manière de décider ce qu’est la vérité est de faire ce qu’ont 
fait les premiers adventistes. Ils ont mis de côté toutes les idées 
préconçues, et se sont tournés vers les Ecritures pour trouver la 
vérité. Lorsque les Ecritures ont été épuisées sur un sujet, l’Ancien 
Haskell nous dit que le Seigneur plaçait Son sceau sur leur étude par 
le don de prophétie. Nous pouvons en faire de même par les écrits 
d’Ellen White. 

Que Dieu bénisse chacun de vous alors que vous étudiez pour une 
compréhension plus claire du Dieu que nous servons. 
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Appendice 

Ci-dessous nous allons examiner quelques textes qui portent à 
confusion dans l’étude de ce sujet. Nous invitons chacun à étudier 
personnellement ces textes bibliques et les citations de l’Esprit de 
Prophétie en essayant de les harmoniser. 

1) Genèse 1 : 26 « Faisons l’homme à notre image et selon notre 
ressemblance… » 

Remarque : Le « nous » ne doit pas forcément dire 3 comme certains 
le disent. L’Esprit de Prophétie explique clairement ce qui est 
impliqué dans ce texte. 

« Après la création de la terre et des animaux le Père et le Fils ont mis à 
exécution leur plan, celui qui avait été conçu avant la chute de Satan, c’est 
à dire créer l’homme à leur image. Ils avaient œuvré ensemble dans la 
création de la terre et de tout ce qu’elle contient. Et maintenant Dieu a dit 
à son Fils : Faisons l’homme à notre image. » (L’histoire de la Rédemption, 
p. 20, 21) 

Deux êtres seulement étaient impliqués dans la création, le Père et le 
Fils. 

2) Genèse 11 : 7 ; Esaïe 6 : 8 Ces deux versets aussi font mention de 
l’expression « nous ». S’agirait-il aussi dans ces deux versets du Père 
et du Fils, tout comme dans Genèse 1 : 26 ? 

3) Jean 1 : 1, 2 « Au commencement était la Parole, et la Parole était avec 
Dieu, et la Parole était Dieu. » 

« Au commencement était la parole », au commencement de quoi ? Il 
doit s’agir ici du commencement de quelque-chose. S’agit-il du 
commencement de ce monde ? S’agit-il du commencement de la 
création des anges ? Dans tous les cas, il s’agit du commencement de 
quelque chose. Beaucoup de ceux qui croient en la Trinité interprètent 
ce texte pour démontrer que Christ a toujours existé et qu’Il n’a pas 
de commencement. Mais ce n’est pas ce que dit le texte. Aussi le mot 
« avec » veut bien dire quelque chose. La parole était avec Dieu. Ils ne 
pouvaient pas être la même personne, ou bien l’un ne pourrait pas 
être « avec » l’autre. On ne peut marcher dans un coin avec soi-même. 
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Textes contenant le Père, le Fils et le Saint-Esprit : 

Jean 14 : 16 /Actes 1 : 2-5 / Matthieu 28 : 19 
Jean 15 : 26 / Actes 10 : 36-38 / 1 Corinthiens 12 : 3-6 
Jean 16 : 6-15 / Titus 3 : 4-6 / 2 Thessaloniciens 2 : 13-16 

Nous pourrions mentionner d’autres textes. Mais dans aucun de ces 
versets la relation entre le Père, le Fils et le Saint-Esprit est exprimée 
comme elle l’est dans la doctrine de la Trinité. 

4) Matthieu 28 : 19 « Allez faites de toutes les nations des disciples, les 
baptisant au nom du Père, du Fils et du Saint-Esprit, et enseignez-leur à 
observer tout ce que je vous ai prescrit. » 

Il n’y a aucun doute que le Père, le Fils et le Saint-Esprit ont un rôle 
dans la conversion des âmes. Mais encore une fois ce verset ne prouve 
pas que le Saint-Esprit soit une personne distincte et différente du 
Père et du Fils. 

5) Luc 3 : 21, 22 « Tout le peuple se faisant baptiser, Jésus fut aussi baptisé ; 
et, pendant qu’Il priait, le ciel s’ouvrit, et le Saint-Esprit descendit sur lui 
sous une forme corporelle, comme une colombe. Et une voix fit entendre du 
ciel ces paroles : Tu es mon Fils bien-aimé ; en toi j’ai mis toute mon 
affection. » 

L’Esprit de Dieu est descendu du Père et s’est reposé sur le Fils. 
L’esprit en forme de colombe ne représente pas un autre individu 
venant se poser sur Jésus, mais c’est tout simplement la manifestation 
visible de la reconnaissance du Père que le Christ avait reçu l’Esprit 
de Dieu. 
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Citations de l’Esprit de Prophétie 

La citation principale sur laquelle s’appuient ceux qui acceptent la 
position de la trinité est la suivante : 

« En Christ est la vie, une vie originelle, non empruntée, et qu’il ne tient de 
personne. » (Jésus-Christ, p. 249) 

Il est dit que ce texte est la preuve que Christ a toujours existé en tant 
que personne distincte et séparée, d’où la croyance que Dieu est une 
Trinité. Il est dit que ce passage fait référence à sa vie physique, qui 
aurait toujours existé. Mais notons ensemble la continuation de ce 
passage. 

« Celui qui a le Fils a la vie. » La divinité du Christ donne au croyant 
l’assurance de la vie éternelle. » (Jésus-Christ, p. 249) 

Dans un article paru dans la revue ‘Les Signes des Temps’ un an avant 
que le livre Jésus-Christ soit écrit, elle utilise la même terminologie. 
Cet article fut ensuite réimprimé dans le livre ‘Messages Choisis’ vol.1, 
chap. 43. Voici la citation dans son contexte d’origine. 

« En lui « était la vie, et la vie était la lumière des hommes ». (Jean 1 : 4) 
Il n’est pas question ici de la vie physique, mais de l’immortalité, de la 
vie appartenant exclusivement à Dieu. La parole, qui était avec Dieu, et 
qui était Dieu, possède cette vie. La vie physique est prêtée à chaque 
individu. Elle n’est pas éternelle, ou immortelle ; car Dieu, qui la donne, 
la reprend. L’homme n’est pas le maître de sa vie. Mais la vie du Christ 
n’est pas empruntée. Personne ne peut la lui ôter. « Je la donne de moi-
même. » (Jean 10 : 18), a-t-il dit. Il possédait une vie originelle, non 
empruntée, non dérivée. Cette vie n’est pas inhérente à l’homme. 
Celui-ci ne peut l’obtenir que par le Christ. Il ne peut la gagner ; elle 
lui est accordée comme un don gratuit pourvu qu’il accepte le Christ 
comme son Sauveur personnel. « La vie éternelle, c’est qu’ils te 
connaissent, toi le seul vrai Dieu, et celui que tu as envoyé, Jésus-Christ. » 
(Jean 17 : 3) Voilà la source de vie ouverte pour le monde. » (Messages 
Choisis vol.1, p. 348, 349) 

D’après le contexte du passage, on peut déduire qu’Ellen White n’a 
pas employé cette phrase pour décrire l’existence physique du 
Christ, mais sa vie éternelle, une vie qui est la propriété de Dieu 
seul. 



 49 

La seconde citation sur laquelle se basent les trinitaires est : 

« Christ est le Fils de Dieu préexistant et qui possède une existence 
propre. » (Évangéliser p. 550) 

Bien souvent cette partie seule de la citation est citée. Lisons donc la 
citation dans son entier. 

« Christ est le Fils de Dieu préexistant et qui possède une existence propre. 
… Quand il parle de sa préexistence, le Christ évoque un passé lointain 
et sans limites. Il affirme qu’aussi loin que nous remontions dans le 
temps, il n’y a jamais eu un instant où il n’était pas en communion 
étroite avec le Dieu éternel. Celui dont les juifs écoutaient la voix avait 
été avec Dieu comme un [Fils] élevé à Ses côtés. » (Signs of the Times, 
Aug. 29, 1900) 

Dans ce passage il est fait mention du Fils qui a sa propre existence, 
et par la suite du Dieu éternel, le Père. Rappelons-nous ceci « Car 
comme le Père a la vie en lui-même, ainsi il a donné au Fils d’avoir la vie 
en lui-même. » Jean 5 : 26. Madame White continue en disant qu’il n’y 
a pas eu un temps où le Christ n’était pas en communion étroite avec 
le Père. Certains appuient donc leur croyance que Christ n’a pas eu 
de commencement sur cette phrase. Mais elle clarifie cette phrase en 
ajoutant « avait été élevé avec Dieu ». C’est la même terminologie 
que celle utilisée dans Proverbes 8 et qui fait référence au Christ. De 
toute évidence depuis que le Christ fut « enfanté » il fut en 
communion étroite et constante avec son Père. La vie de Christ a 
toujours existé dans la vie du Père puisque le Christ est l’image 
parfaite du Père et de la même origine. 

Le passage suivant est aussi un passage difficile : 

« Le Seigneur Jésus-Christ, le divin Fils de Dieu, a existé de toute éternité 
en tant que personne distincte et cependant une avec le Père. » 
(Messages Choisis, vol.1 p. 291)1 

En lisant seulement cette phrase nous sommes poussés à croire en la 
Trinité. Mais lisons l’ensemble du paragraphe. 

« Le Seigneur Jésus-Christ, le divin Fils de Dieu, a existé depuis l’éternité 
en tant que personne distincte et cependant une avec le Père. Sa gloire 

 
1 Ndt. Le texte anglais dit « from eternity », c’est-à-dire « depuis l’éternité ». 
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surpassait toute autre gloire dans le ciel. Il commandait aux intelligences 
célestes et il était en droit de recevoir l’hommage et l’adoration de la part 
des anges. Ceci ne constituait pas une usurpation à l’encontre de Dieu. La 
sagesse déclare : « L’Eternel m’a possédée au commencement de sa 
voie, avant ses œuvres d’ancienneté. Dès l’éternité, je fus établie, dès le 
commencement, dès avant les origines de la terre. Quand il n’y avait pas 
d’abîmes, j’ai été enfantée, quand il n’y avait pas de sources pleines 
d’eaux. Avant que les montagnes fussent établies sur leurs bases, avant les 
collines j’ai été enfantée, lorsqu’il n’avait pas encore fait la terre et les 
campagnes, et le commencement de la poussière du monde. Quand il 
disposait les cieux, j’étais là ; quand il ordonnait le cercle qui circonscrit la 
face de l’abîme. » (Proverbes 8 : 22-27) » (Messages Choisis vol.1, p. 291) 

Ce paragraphe parle de la préexistence de Christ auprès du Père 
avant même que les mondes aient été créés. Dans ce même 
paragraphe il est dit que le Christ était une personne distincte du Père 
et qu’Il existait de toute éternité, mais il est dit aussi que le Christ fut 
enfanté avant même que les mondes soient créés. E.G. Waggoner 
avait déclaré que l’enfantement du Christ remontait tellement loin 
dans les âges éternels que notre compréhension du temps nous 
empêchait d’en comprendre le « quand ». En harmonisant toutes ces 
pensées, nous pouvons dire que l’existence du Christ remonte aux 
temps éternels lorsqu’il fut enfanté par le Père. 

Voyons maintenant une autre citation. 

« Nous devons prendre conscience du fait que le Saint-Esprit, qui est une 
personne tout comme Dieu lui-même, se trouve dans ces lieux. » 
(Évangéliser p. 551) 

En lisant cette partie de la citation, on pourrait conclure que le Saint-
Esprit est une personne distincte, séparée du Père et du Fils. Mais en 
lisant la citation dans son contexte on est amené a tirer une autre 
conclusion. 

« Le Seigneur dit ces choses car il sait que c’est pour notre bien. Il construit 
un mur autour de nous afin de nous protéger contre la transgression et de 
déverser sur nous son amour et ses bénédictions en abondance. C’est pour 
cette raison que nous avons construit une école en ce lieu. Le Seigneur nous 
a montré que c’est là que nous devons nous établir, et nous avons toutes les 
raisons de croire que nous sommes là où nous devons être. Alors que nous 
sommes assemblés ici, en tant qu’école, nous devons prendre conscience 
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du fait que le Saint-Esprit, qui est une personne tout comme Dieu lui-
même, se trouve dans ces lieux, que le Seigneur Dieu est notre gardien, 
notre soutien. Il entend chaque mot que nous prononçons et connaît 
chacune de nos pensées. » (Manuscript Releases n° 487) 

En lisant tout le passage on comprend que le Saint-Esprit ici ne fait 
qu’un avec le Christ, et que c’est la personne du Christ qui est 
présente dans ces lieux et pas une autre personne différente et 
distincte. 

Ces textes et citations que nous venons d’étudier font partie des textes 
sur lesquels s’appuient les croyants en la Trinité. D’autres ont été 
étudiés précédemment dans le chapitre sur le Saint-Esprit. Il existe 
d’autres passages mais il me semble qu’il nous est possible 
d’harmoniser tous les textes ambigus avec ceux qui ne sont 
clairement pas trinitaires. 
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CROYANCES DOCTRINALES 

1872 

Il y a un seul Dieu, personnel, être spirituel, le créateur de toutes 
choses, omnipotent, omniscient, éternel, de sagesse infinie, saint, 
juste, bon, véritable et miséricordieux ; qui ne connaît l’ombre d’un 
changement, et qui est partout présent par son représentant le Saint- 
Esprit. Psaumes 139 : 7. 

Il y a un Seigneur, Jésus-Christ, le Fils du Père éternel, par qui Il créa 
toutes choses, et à travers lequel elles consistent. 

Issues, p. 437 

1931 

La Divinité, ou Trinité, consiste en le Père éternel, être personnel, 
spirituel, omnipotent, omniprésent, omniscient, infini en sagesse et 
amour ; le Seigneur Jésus-Christ, le Fils du Père éternel, par lequel 
toutes choses furent créées et qui est l’auteur de la rédemption de tous 
ceux qui seront sauvés ; le Saint-Esprit, la troisième personne de la 
divinité, la grande puissance de régénération dans l’œuvre du salut. 

Issues p. 444 

1995 

La Trinité : Il y a un Dieu : Père, Fils et Saint-Esprit ; une unité de 
trois personnes co-éternelles. Dieu est immortel, tout puissant, 
omniscient, au-dessus de tous et omniprésent. Il est infini et 
incompréhensible par la raison humaine, cependant connu à travers 
la révélation qu’Il a fait de lui-même. Il est digne de culte, d’adoration 
et de service par la création toute entière. 

Certificat de Baptême actuel 


